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La conf érente 
de l'Entente balkanique 

L'arrivée des délégations 
Alhèoes, 22 , \, A.- Le chef du gou· 

veruement Ill. Hélaxas accompagné du 
ministre plénil'olentiairo :M. Papada­
kis ainsi que dn direcleu'r polilique du 
miuistùre des ,\flaires étrangères M. 
Cousta~ ot du chef de son cnbinet M. 
ândroulis parlira ce ijOir à vibgt deux 
heures se rend•nt tl Ankara pour pré­
sider la réunion du Conseil do !'En­
tente balknnioue fixée au 25 courant. 

• • • 
Belgrade, 22 A. A.- J\1. Comnène. 

sons-secrétaire d'Etat aux affaires 
étrangères roumain, est arrivé à Bel­
g1·ado à 15 heures, par train spécial. 

A la gare, il a été salué par l\f. An­
dritch, ministre-adjoint aux Affaires 
étrangères, par le ministre de Rouma­
nie à Belgrade M. Cadere et par les 
représentants diplomatiques de la Pe· 
tite Entente et de !'Entente balkani· 
que. 

A r6 heures .M. Comnène fut reçu 
Par :II. Stoyadinovitch. 

Ce soir, après le dîner qui sera ol­
lert en son honneur par i\1. Stoyadi· 
novitch, M. Comnène et le préstdent 
du Conseil yougoslave partiront en· 
Semble pour Ankara. 

• •• 
Suivant nos informations l\I. l\1. Mé­

taxas, Stoyadinovitch et Comnène se 
rencontreront en gare de Pythion,à la 
frontière turco-hellênique et viendront 
Par le même train à falanbul.Ilsseront 
~emain ici où une réception parlicu 
h~rement cordiale Je.ir sera réservée. 

La réception à Istanbul 
Suivant le programm11 élaboré à cet 

edffet, un train spécial quittera aujour· 
'.hui à 23 h. Sirkeci amenant les mi­

~istres et l6s consuls des trois Etats 
alkaniquaiJ ainsi que 168 n'111""°..,._na.l> 

l&a turques cna•e>~a• ue saluer à la 
lrontière tes chefs de gouvernement 
et ministres ,des Affaires étr~ngères 
des pays amis et alliés. Le tram ame· 
nant les premiers hellémque et y~u­
l!oatave ainsi que le sous-secrétaire 
li'Etat aux Affaires étrang~res rou­
lllain arrivera à 12 heures, à Kuleli· 
burgaz et le wagon par lequel voya· 
l!ent les délégués balkaniques sera 
tattach6 au convoi parti d'Istanbul. L.e 
départ aura lieu à 12 h. 30 de Kuleh­
burgas pour arriver demain, à 20 h., 
à Sirkcci. Nos émineuts hôtes seront 
8alués sur Je quai de la gare par le 
la\i, le commandant de la place, Io di· 
rocteu1· de la Sûreté, le haut personnel 
tlea légatious et consulats balkanique• 
•1nsi que les antres personnalités. Les 
honneurs leur ,:eronl renclus par un 
détachement d'infanterie musique en 
l~t e. 
li Ils seront conduits e1r auto à l'em-

arcadèro des bateaux de l' Akay au 
Pont de Karakoy oû ils s'embarq~e; f0 n1 pourHaydarpa~a en train spécm'. 
equeJ ·1artira,à 21 h.pour Ankara.Le• 
~~mes'honneurs militaires leur seront 

6lldus à ta gare de Haydarpa~a. 

La. réception à Ankara. 

La rÉunion d'hiBr du 
ConsBil dBs ministrBs 

Ankara, 22.-(Du correspondant du 
T<ln). Notre Président du Conseil 111. 
Celât Bayar ot les ministres qui l'ac­
compagnaient sont rentr6s d'Istanbul 
par le train d'aujourd'hui. Ils ont été 
Ralués à la station par Je Président 
dP la G.A.N. M. Abdülhalik Renda, les 
autres ministres qui se trouvaienl déjà 
dans la capitale, les députés et do 
nombreuses personnalités. La foule 
qui ~mplissait Jps . abords de la 
gare les a vivement acclamés. 

Dans l'après·midi. à 15 h.30, le con­
seil des ministres s'est réuni sons 
la présidenoe de M. Celât .Baynr. La 
réunion s'est poursuivie jusqu'à une 
heure tardive. 

LB rBtrait dB M. CodrBanu 
L'heure n'a pas nncore sonné 

pour les Gardes de fer 

Bucarest, 22. - l\f. Codreauu a an­
noncé à ses partisans par circulaire 
que le parti Tout pour la patrie et l'ex­
pression Gardes de fer sont supprimés• 
Tous les sièges du parti seront fer­
mé3. M. Codreanu conclut en di­
sant que l'heure de la victoire des 
Gardes de fer n'a pas encore sonné. 

Un monstre 

LE dÉbat aux Communes s'achÈve par une 
uittoirE ÉclatantE du gouvernement 

Les nationaux sont 
entrés hier à Teruel 

Lo S.D.ft.,déclnre M. Chambsrloin, 
n'sst en mssurs d'assurer la sécu­

rit8 collsctivs o psrsonns 
Nous ne devons pa.s essayer de nous leur­

rer ni de leurrer les petits Eta.ts ---.. 
Le grand débat Bur la politique 1 D'ailleur8 cela n'aurait nullement mo­

étraugère s'est poui suivi nier à la difié ma décision. 
Chambre des Comm1 1:e•: Répou.dan~ M. Lloyd George, reprenant, dit : 
à &~. Greenwooù (s,c-01ahste) qui_ lui - Je n'ai jamais entendu !J8!'1er 

Outre /'occupation du cirque des courses de 
taureaux de Ter11el, que nou.\ avons annoncle 
hier, le comrnuniqué de Salamanque du 21 cri 
signale que les nalionauT se ~ont tmparls di­
manche de la majturt partit dts 1111uveaux quar· 
tiers, au deld du ravin creusé par /'lrosion des 
taux du Turia. C'était11/ ceux lqaltmt11l qui 
élaitnl tombés les pre111iers aux 1na1ns des Ré­
publicains lors de l'lphlmi,t dlfense de Teruel 
par le colonel Rey O'Hancourl . 

On continue d tlimi11er les foyers dt ri.sis-­
tance isolés constituls par les homme.f dt la 
brigade .- El Ca1npesino •. Cette l/ernière 1 qui 
figurait parm; les troupes d'élite de l'armle 
rtpub!icaine en Aragon, avait participl d~s le 
premier moment d l'allaque de Tt!ruel? en dl­
ce1nbre dernier, de co11cerl avec la briqade •Lis· 
ter•. Elles groupaient alors 80.000 ho1n1nes de 
troupes de choc. Auiourd'hui leurs stul.s s11rvi· 
vants sont les quelquts n1i//itT.S d 1hommes qui 
ont continut autour dt Teruel une rlsl.stance dt· 

avait repr?ché de n :; voir ré~erve .au- d'une telle conduite. Voiri un docu­
cune mention à la s< mrtté collnct1.vo, ment important qui ne fut jamais 
M. Chamberlain a ét' amené à faire placé entre los mains du ministre dont 
la déclaration snivan''l : l'opinion sur la question est sr forte sormuis san< espoir. 

. La cavaltrit!., qui a ioui un grand r61e au 
- La S. D. N. n'er: pas en mesure qu'il démis~101111a.. . 

de fournir uue sécurih' collective pour Le premrnr ministre se levant, dtt : 
cou,s de la p1éstT1!e o//tnJiut, a atteint le voi­
sinage du gros bourg de C'1slra/vo, au Sud Est 
dt Teruel, où il semble que ltts Républicains se · . \ - M. Lloyd George sous·entend évi-

qwconque et nous fi< devon~ pa> es- demment que j'ai fait quelque chose 
soyer de nous leurrer uous-memes ou de do honteux-. 1naintenaie111 encore. 
leurrer les petites et {cub/es nations en M. Lloyd .George répond : «OUi•. l 'avialion gou1Jt1rne111enlale, ab•..nle ces jours 

des assilgeant.s. C'est probablement par la ravin 
du Turia, c'est d dire wrs le Sud. qu'tt 
dû s'opérer le 1nouuemenl de retraite des mili­
ciens. 

L'otcupation de Teruel par les rlpullficain.s 
aura donc duré exactement 60 jours /, .• Le gi­
niraliSJimt Franco se conttnlera-1-il dt celle 
revanche morale ou pro/itern-t-il de la concen· 
tration dt forcer importantes dan.s /a pal'lie ml­
ridionale dt l' Aragon pour tenter une pointe 
audacieuse sa11J doute, mais qui aurait des con­
Slfutnces dét:.isives, jusqu'd la mer, de fafon d 
i.solt.r dlfinilivement l'Espagne Centrale et 
Orientale dt la Catalogne Y 

• • • 
Paris, 23. - Un commllniqué de 

Barcelone précise qlle le comman­
dant de la 46ième Division, demeuré 
dans Teruel en Vile de protéger la 
retraite du gros des répllblicaina, a 
pu se replier, à. son tour, avec les 
forces qu'il commande. Les forces 
loyales occupent une ligne passant 
ail Nord de Villaestera et au Sud 
de Castralvo et Castellar où elles 
ont soutenu dès hier de dura com­
bats. les amenant à penser qu'elles seront Après avotr déclaré que ceci et une derniers du ciel d'Aragon, Y a repan1. lundi, 

· t h deux violents combats aeritns ont étl livrls o • 
Protégées par la S. D. N. contre une accusallon con r" son oanour person- • • 

. . ne!, M. Chamberlam fit un exposé dé· au cours du premier, les nationaux on/ aba//u Snlamanque, 23. A.A.-;Lea trotipes 
agress10111 lorsque11ous snvo11s que r1e11 tailléde négociations de veudredi,"~com 6 •Rata• et I "Curtis• tl, au cours du second, f 
de ce genre ne peut êtrE allendu. • pris ses deux entrelieus avec le c~mte 9 .. Rata" et .1 "Curtis... ranqulstes, après la prise de Teruel 

C'est une bien lamentable histoire quo Enfin, un communiqué de Barcelone annonce - où elles firent 3.000 prisonniera, 
celle dont la police a été saisie hier. Je resterai dans la .\·. O. N. parce Grr..nrli et ajouta: . . of/iciell«ntent que, dans 111 nuit de lundi d mar- I sont maintenant ~ cinq kilomètres 

Le mécanicien lsmai1, sa femme Meffern, que ;"'ai fa c/airuoyance qu'elle sera re- -. Di1.nauche.1tnat10, Je r'='. QUS d'u.n d d 1 V'll d 1 dé 1 sa bAllc mère et se• deux enfants v1·vruent ~ '·"" G d d1 la garnison ripublicoine a pu évacuer Teruel I au au ft a .. 1 e e a BO ation•, 
~auvrem. ent nu No 61 de la rue De'rebof.u, à con 11·tue'e et arce qu'1'/ y a un trava1·1 ami qui con.nai ·".· ran i un avis ~ p é après avoir réussi une/rouée à traver.• les rangs et menacent la rollte de Valence. 
astmpa~a. lsmail se livraitau trafic uera- . . . . qu<i ce dernier avait reçu u:ie r pOil· 

tif, mais danffereux, des stupériants. Arrêté important et précieux pour elle a faire, se favorable. Jo le fis savoir au ca- --~_.....- -------- --et eondamnti, 11 était depuis un mois en pri· mais je doute beaucoup que la S. D. binet. J ;a - - -

son. Et sa petite famille se trouvait.de 00 fait, N. 'asse ;·a mais son meilleur travail \lalgré les cris •Retirez vos paro· ·" - - t' M. Beck à Rome 
sans aucune ressource, en proie à une af. /l 1 'f LI G rnDOITS uxrep 100 
freu"e misère. tant que ses membres sont nominait'- 08»" • oyd eorgc répondit: ... 11uu llflUUA Ul'll 11 U • L t---·-- di t ___ k-..""Jt""~ ..... ... i~tt .. .i..r ......... "luun~Ll·~ r' es rappor s cor aux en re 

Lors(' dul dernier! Kurban Bayram, lie- {flPt/eÎ!tllfle''rtff'p1'â;"u1î"se1f1· arliUé.' m<'rrie dOHAffaires étrangères. nBIS sont affBctes 11ft FrancB l'lta.l1°e et la Pologne ryc!'1 i.t a C<?nn~ §~.anm 'i 11,aft.liOndt ~ala11 . if 
~1lt\;,·ltablirchoz )leryc1n oü il eut, i\ peu de pas /'atlicle 16, ajou··e ,lf. Cllam~erlai11, .:\[. Cha1uùerlai11, iutervenaut vive· r' • 1 Reme, 22.- Le PojJO/o d1 Roma,com-
lrnis, bon souper, bon gite ... et Io rosie. 71arce que j'ai l'e>po·r que la S. n. N. ment, dil: à la dBfBDSB nat1ona B mentant ht !visite proi:haiue du minie-

La présence des deux en!nn~s d'lsmail, sera reconstituée da ts une forme telle - :'Il. Lloyd Geori;.e veut Q peine Ire des Affaires étrangères de Polo 
:'.'<ecal, 4 ans et Cevat 3 ans, ge'!a1t, sem,1>le·t: bl i'couter les !ails •• Je n ai pas vu le do· . . . • gae, 1\1. Beck, à Rome, @ouligne le 
il, le bonheur du couple irréguher. s.ahh d~· qu'il sera peut-élre reellement possi e cornent jusqu'au rnom~nt où M. Grandi Paris, 23. A. A. - Sur la. propos1.110. n 1 hautes quali't'• du colonel B•ck e 
C'i<la de s'en débarrasser. Et comme 11 ne. de· · · é 1 n· t ' l uoi 1'e D t J l d ~. ~ sirail pas aller en prison. il tit de son mieux d'employer les pouvo:rr el /onctions VI· l'a apport un 1 & cc pourq de :11. . a ,ad1er, ~ c.onse1 es mm1s· 1 tant 11ue soldai et diplomate. Il ér 
pour provoquer leur mort• naturelle ., ~· s~s à /'origine. n'ai pas pu le commumquer. . tres qm s est réum hier sous la prés1- 'qu'il est non seulement un représe 
malheureux enfants furent laissés la nmt, . , . . . Lo travailliste \1. Herbert :llorrison, denee de M. Lebrun, à l'Elysée, a tant des plua éminents de la nouvel' 
dans la rue, sur le pas de la porte expo~és Je voudrais qu 1/ s,Jlt b1e11 compris au- soutenant la motion de censure et S& adopté un projet portant ouverture génération politiqne".de son pays, mais 
aux mot'ilures de la bise,tandis que leur me,re · d'hui· que la s. D 1". 11e peul pas les éfé t d. rs de!II Lloyd George d éd·t •'onnels pour la dé dénaturée et son amant étaient . autour d un JOUY , '' ·' r ran au iscou · e cr 1 s excep.i . • encore une fi~ure des plus éminentes 
bon reu; ils connurent les sensati<~ns talroc~s employer et qu on ne peul pas s al/en- dil: fense nationale. En vue de pourvoir du monde entier. 
d'un brun forcé dans le bassm gcle, les tirrul- . , Il 1 P' . L•s rzations - Il serait regrettable qu'une per· aux dépenses extraordinaires de la Le 1· ournal relève en outre que l'at-
lelllellt•. de la faim. Maie Il• ne mouraient pas. dre a ce que e es em •oie. < • ff' . ll t d . 1 '1 Ill h d ., d sonne non.o 1c1e e eu os acces au- défense nationa e, " . arc an eau a titude de Ja Pologne vis-à-vis de J'Ita· 

Snlih est auesi ivrogne et ~~c de s,tupâ- r11cC1re membres de la S. D. ,\'. ne 01· ~ d · · · t cette l' b 1· d '\ n fin nt< Avant-hier dans une en•• sous I c!let I é d pr s u premier mm1s re, que soumis à appro a ion u conset u lie durant la période des sanctions et la 
de la drogue, il a soumis l'inf<?rluné <;cvat;. vent pas non plus ètre .c wrg es, es res- personne .soil à Londres ou à Rome, projet de loi comportant la création récente position antigenevoise adopté• 
un supplice sans nom, Io natut, lm M aya- ponsabililés pour /es nsques quelles .?e quo ce soit uu homme ou une femme. d'une caisse autonome de la défense par Varsovie sont les résultats de la 
:~~ ~:~i~~~r~ ~~i~;e~~ ~~~f'~~~mie !~~.~~~~ sont pas prt!tes à aswmer, tandis que LB votB nationale qui, constitué~ selo~ les ~ê- politique de M.Beck.Le ministre polo· 

Le malheureux enfant n'a expirô qu'à les autres naNons s'aflendent à ce que mes principes qae la catsse d amorhs· nais sut avec une extrême clairvoyan-
l'aubc Qunnt à Xeïat,qui avait subi les même• . . ré , L'issue de ce débat long et passion· semsnt, sera chargée à partir du pre· ce et une grande énergie, séparer la 
sévie<>s il respira11 encore au moment oi1 la S. D. N. fourmsse celle sec un qu Oil né /ut une victoire écrasante pour le mier mars de pourvoir aux dépenses responsabilité de son pays de celle de 
Salih, enfin dégrisé, a pris Ia,!uite. espérait autrefois. de la défense nationale. l'Assembl'e de Gen've. L'odieux tortionnaire a été arreté. li ae· gouvernement el pour /tf. Chamberlain. " " 
cuse ~leryem d'avoir martyrisé ses propres ,Je crois que la politique du Labour C Le ministre de l'air fait signer di- Le !'oholo di Roma a1'oute que lave-

b Les ommuues repoussèrent en elfe/ 1 · t' d ,.. enfants... Party qiii consiste à croiser les ras 330 · ,, vers décrels portant a nomma ton u nue en Italie du valeureux soldat et de par voi.'C contre t 68 la mot1011 ue h f d t'At t ou à tourner Je dos et à prononcer des générnl Villemin comme c e , e " a · l'éminent diplomate renforcera les 
prolongera vraisemblablomenl jus- diseours sans rien faire, est une poli· cellSUre travaillislt» major général de l'armée de! air et de rapports cordiaux entre la Pologne 
qu'à 18 heures. 1ique qui, si eue sera poursuivie, doit QUBlqUBS commBntairBS 1a réoganisation de 1'inspec1wn géné- et t'Italie ainsi que ,ta possibilité d'une 

Le même soir, ils assisteront au dî· nous mener à la guerre. Une lourde raie technique de l'air. collaboration toujours plus étroite 
n~r offert en leur honneur par 111. responsabilité pèse sur l'homme qui dB prBSSB • entre les deux pays. 
Je Dr Rüetü Aras au kiosque des estime que si nous n'entreprenons rien L d L D ï E p SS Paris, 23.- Le; crédits exception- La ronstrur "t-1'0 ... n_,,d_u_p_a_l_a_1·s-
Arfaires étrangères. Au cours du ban- nous pourrions présentement nous .00 res, 22. - e . ai Y: x r~é nets pour la défense nationale approu- u u 

ff ét trouver en face de celte effrayante écrit : « Eden est nu 1.dé9:hste. soct • v's hier par le conseil des minis~res 

Les délégués balkamques arrive­
~0nt dans Ja capitale le 25 février à 
O h. 5 à Ankara. Ils seront salués eu 
~are par le président du Conseil,. 111. 
ê elàt Bayar, le ministre des Affaires 
atraogères 111. Je !Dr T. R. Aras, les 
Utres me~bres du cabinet, Je vali el 

ft.êsiden! de la municipalité, Je secr~­
r•tre général du ministère des Affat· 
des étrangères Je directeur général 
nu Protocole 1~ haut persoDnel du mi­
~8lère des ;\flaires étrangères.le com· 
11 .anctaut de la garnison d'Ankara, le 
~recteur général de la Sùr~té et les 
Coernbres du corps diplomahq.ue. Une 
I' tnpagoie d'infanterie, musique en 
r"te,leur rendra les honneurs.Le géné· 
l'~l ~tétaxas. M. Celàl Bayar, M. Sto­
lllid1novitcb, le secrétaire !général du 
Ill nistère des Affaires étrangères rou· 
reain et 11. Numau Menemenc\oglu se 

quoi te mini~tre des A aires ran· · \ re · m · Ch b la a idéaliste et ~ dB l:t 6 i1 ft 
gère~ prouonceia un discours auquel question de la guerre el qu ontrepre- ai . ' ais • am er .1 ' . s'élèvent à S.200.000.000 de france dont u H 

dé! , t' nant une action maintenant, nous fe- ré~hst.e ,en. meme temps, veut la pai.x 1.000.000.000 pour l'aviation et 800 ' • • 
r~1iondront les chefs des ~ga tons u]OUl d h t tôt d un avemr roas quelque chose pour l'éviter. ~ . Ut P u que. ans millions pour la marine, en vue no-
des trois pays amJs· 1 fé Je manquerais à mon d.evoir ~i je 1 :npr~ms.. Çhamberlam r~conna~t~a tamment de la construction de 2 cui­
Le programme e a con re nce n'entreprenais pas cette achon matule- l emp1r~ ttahen parce que l Abyssmte rassé de 35 ooo tonnes. Ces crédits 

Le 28 février leq délibérations du uant, comme je l'ai fait. est. italienne ; il 11'.exige_ra .pas le, re \extraordinai~e seront assurés par un 
conseil seront reprises le matin e' se UR l"OCl.dBRf trait des . légionnair~~ itahe~s . d Es- e~ runt de la défense uationnlo, de· 
poursuivront jusqu'à 12 h. 45. Le p_re· pagne à 1.1tre de condition préhminatre jvaift être amorti par la caisse autono· 

Aukara, 22. A. A. -Les plans pour 
la construction d'un palais rte la Gran­
de Assemblée N1\lioui.la, soumis à la 
suite d'un concours anonyme et inter­
national. ont été étudiés par le jury 
composé du prof. 1. Tengbom, (Sué­
doi"), du professeur-architecte Dudoc, 
(Hollandais) et do l'arch11~cte Howard 
Robert~on, (Anglais); ceux matriculés 
sous les No• 13, 14 et 8 ont été choi· 
sis par ledit jury. 

m·1er m1'n1·s1re l\'. Celàl Bayar offrira C pour le rapprochement des deux pays . . t d'·1re cr6ée "' On entend ensuite MM. hurchill et e q •·1 · 1 l' · · me qui v1en e · 
à 13 11. 30 un dé1'euner à l'A.nkara Pa· f' t parc u i sa.il que es ~g,.1onna1res Le total des crédits exceptiounels 

h . Lloyd George qui 1rent nettemen e seront r t é J squ ils auront f 
lace en l'houneur de nos émments o· bl 111 ° . e ir s. qu. e or affectés 1·usqu'à ce 1'our à la dé en~e l'éloge de M. Eden et amèreut · comph Je 
tes. A l'issue du banquet, les délégu~s Chamberlain. M. Lloyd George alla ac . ur mission '" . nationale s'élève à environ 15 milliards 
continueront leurs travaux et Je soir jusqu'à traiter le président du Conseil Le Journal ajoute que les An_gla1.s de francs. 
assisteront à un diner privé à l'Auka- d'« anarchiste,, ! Il souleva en outre sont heureux que M. Chamberlam atl !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!l!!!!!!t 
ra Palace. . un incident au sujet ds la réponse fait prévaloir sa volonté en vue d 'évi- tefois la crise par suite des réper 

1' lldrout dan• des autos, à 1 Ankara ata ' , es. 
Lea visites protocolaire• 

q les chefs des dél6gations balkani­
lei;:s, après s'être réposés qu~Jque 
ae Ps dans les appartements qui leur 
li r.ont affectés à l'hôtel, feront leurs 
li.s~es officielles,de 11 h. 45 jusqu'à 13 
!la o, au premier ministre, M. Cel~! 
llu>"ar, et au président de la G. A. N., 
Il ~st· déjeuneront à leur légation res· 

ive. 
• 

Le 27 les délégués se réuutront de du comte Grandi à propos de l'accep· ter au pays le danger de glisser vers eussions qu'elle pourra avoir sur la 
d·1x à do'uze J1eures au ministère de.a d 1 f 1 b · la guerre comme en août 1914. Doré-tation par l'Italie e a ormu e ritan· 1 1 1 slabilité du gouvernement et de l'im-
Affal·res étrangères el, après avoir navan a Grande-Bretagne parera , Il d · à l'é 

l b nique 1 E . pression que e pro uira !ranger. assisté au déjeuner offert au c u · d par une seu e voix. n ce qui concerne 
c Anadolu. par le ministre de .l'Inté- - Ce télégramm~, dit 111. Lloy. la Ligne, ajoute le Dai/y Express, elle L 0B'gor"1:1t1'ons an Io 
rieur M "'ükrü Knya, ils poursUtvront George, est arri.vé dimanch~ matm ; 11 est désormais hors de combat. BS U U Q • 

~ y eut une réunton de cabmet après· L D ·i ., 1 't I' 
leurs délibérations. . midi et Je télégramme n'y a pas été e QI y ••1ail dit notamment que a 1 a IBDDBS 

f:.e 28 au matir: ils contmueront Grande-Bretagne n appris avec sou-
leurs travaux et pr~udront leur repas communiqué. . . . lagement la démission de ~l. Eden 
d 'd' à !'Ankara Palace puis, à 20 l\1. Chamberlam, mtervenant, dit: dont la politique avait pr0 Iult l'incer· 
h 

0 3~\1~ repartiront par train spécial - M. Grandi m'a communiqué le titude à l'intérieur et la ,.erplexité à 
· 1 • bu! Ils seront salués à leur contenu de ce télégramme tôt dans la l'étranger. pour s.an . . ' d. ih t . l' . om 

départ avec Je même cérémomal qu à matinée de im~nc e e Je at 0 
· Pour le Dai/y Telegraph la sépara· 

leur arrivée. muniqué au cabmet. . tion croissante entre l'Angleterre l'lla· 
:. 1\1. Eden a1ors se leva et dit : · lie était arrivée à un µoint tel qu'il fal· 

Nos éminents hôtes, qui arriveront - Jusqu'au moment de ma .. dé~ts· lait y trouvor rapidement une solu· 
le premier mars à Haydarpa~a,seront sioa, je u'ai reçu aucune nohh~ahon, tion si l'on ne voulait pas qu'elle de· 
reçus avec les mêmes honneurs et pas- officielle du gouvernement ttal~en vînt irrémédiable. • Il n'y a p~s de 
Seront à bord d'un bateau spécial à dans Je sens indiqué par le premier d. . t . t le iour 

m\·0·1·tre. M. Chamberlain m'inform.a ivergence sur ce pom , aiou e . · 
Istanbul où ils débarqueront au quai • na!. Personne de ceux qui connaissent 

Elle• commenceront vers la fin 
de la semaine proohaine 

Londres, 23. AA. - On apprend que 
/es négociations ang/o.1taliennes pour­
raient commencer vers /a fin de la se­
maine prochaine à Rome entre le comte 
Ciano et lord Perth 

l La première réunion 
•en e lllême jour les membres du Con· 
' 13 ~ !'Entente' Balkanique tiendront 
lai~ eures 5, au ministère des Af-

es êirangères une réunion qui se 

S ME L 1. l\I '1uhiddin Us qu'il reçut une telle notification, ma1a 1 ·1 t' . t t· 1 ue désire 
des . . . e va '• . " . il ne m'a pas dit de quelle source elle a s1 ua ion m erna io~a e I'ltal'1e 
tundal!', offrira un déjeuner en leur .

1 
R n ne parvint au Foreign que notre anc1emrn am1t1é avec . 

honneur au Pera Palace. venai · ta:dis que j'êtais encore sacré- ne se transforme .en un autagontsme 

Ce dernier est allendu à Londres de­
main. Il n'y restera que quelques jours 
pour recevoir les instructions du premier 
ministre et pour avoir des conversations 
a~c /es hauts fonctionnaires du Foreign 

La durée de leur séjour à Istanbul Office ff étrangères. permanent " Le 1 ournal regrette ton· 
taire d'Etat aux . A aires O"ice. n'est pas eucore connue. 11• 

Selon le règlement du concours, le 
gouvernement de la Ré11ublique a ar­
rêté son choix sur le plan No 14. Ce 
plan est l'œuv1·e du prof. Holzmeister. 

.....--~- .. 
Un incidBnt soviéto-joponais 
Moscou, 23. (A. A.).- Leb autorités 

japonaises ont arrêté 35 hommes de 
l'équipage et 37 pas1mgers du cargo 
soviétique Kusnestzkstroi, retenu dans 
Je port japonais de Hakodate pour une 
raison non encore révélée. 
~ 

LBS ltaliBDS BD ArgBntinB 
Buenos-Ayres, 21. - Le nouveau 

Prée1dent de la République 111. Ortiz 
a affirmé à nouveau, au cours d'une 
interview i>a \ive admiration pour la 
collec1ivit

0

ê italienne résidant en Ar­
gentine et qui coustitu11 un élément 
très appréciable po1.1r le peuple argen­
tin et pour son progrès inces~ant. 
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cm·eur de la République ne voud. il ' 

Un :irfl"rlB d• Le dégagement de la place rien entendre et m'inculperait d'at-
u 11 11 Ses principes de base · d'Eminônü ! teinte aux mœurs ! - ---

et ses réalisations d · J d 

M 
ilOtO ·o M:1r"1:in1· Nous a~onH annour11 que l~R occu- Lo corre•pon ant_ occasionne, ." Athènes, février lnaut la morde face. Ou diL que ce 

p rie 
• H RI U U Quand il a été décidii d'~laborer pants dea quelque 400 boutiques, ma- notre confrère déc:nt ensuite l.attt· . . temple fut bâti pat· les anciens habi-

chez nous un programme d'itrigntion gasins ou bureaux devant ètrù démo-1 tude révoltante des adolescen_ eu Quand les 3
• nées ~e seront écou tan\ de l'ile d'Egine pour rivaliaer 

d'apr~ ·un plan, on a pt·is en cousidé· hs aux abords de Y<>nicami ont question envers le contrôleur qm pré- lées, lorsque Je ser~i de_yenll". r,tus avec le Parthénon d'Athènes. :lfalheu­
ration les difficultés de la lâche et l'on adressé une requête au Vilayet pour t~nd_ait le~ ~nvoyer Pn Ille classe, llg.ée et plus pond~ree, m.eme St l au- reusement, le marbre manquait dans 
a adopté en conséquence les me:mres demander l'ajournemen 1 des ex pro-j ams1 que 1 exige le règlement pour les rais voya~~ ;t vu. des P~~ 8 d~ b~llme l'île, obligeant les architectes à bâtir 
vonluee. priations en atte:idant qu'ils puis- voyageurs muu1s de cartes d écohers. et de soleil, iam!'is Je n oubherat les avec des pierres ordinaires massives 

Lo cataloguo des œnrres figurant à l'ex­
po~ition ile la gravur~ italienne à Ankara 
est accompagné d'uno étude du rritique con­
nu, ll. .Antonio Jlnriani, Q,Ue nous ~ommc:11 
heureux de reproduire ci-bas : 

Les pdrfectionnements toujours 
croissants apportGs à la photographie 
ont, depms que celle-ci ftt son appa­
rition, peu à peu soustrait à l'art de 
la gravure l'une de ses plus nobles 
expre•sions : la reproduction des pay­
sages à la ville et aux champs. 

Bien rares sont ceux qui, depuis, 
ooèrent s'aventurer sur les traces gl -
rieuses des Piranesi et des Meryon,et 
prendre en main burin et ciseau, re­
connaissant l'impossibilité d'une lutte 
entre leurs in truments de travail et 
les nouveaux moyens mécaniques qui, 
au cours ,II ... "Xe siècle, perfectionnè­
rent la reµroduction photographique 
des pays.!lges. 

C'est pourquoi la gravure moderne, 
cessau t d 'êlre documentahe,s·aventora 
dan; le domaine du fantastique et du 
lyrique. De Rops il Zorn, de Klinger 
à Besnard, elle oublia le plue soment 
que son but immédiat tltait de fixer 
objectivement le souvenir d'un pano­
rama, l'ampleur d'un monumeut, l'ani: 
mation d'une rue passante ou l'1nf1111 
des horizon~. 

Cependant, par un de ces ravi re­
ments, inévitables même clans le do­
maine de l'>rt. et précisément lorsque 
les incursions aventureuses hors de 
la tradition commencèrAnt à penlre 
de leur nouveaut~. l'on put constater 
--depuis quelques années - un ra· 
tour de la gravure tu panorama, avec 
toutefois plus de hardiesse dans les 
perspectives et l'emploi de procédés 
techniques plus hures qu'autrefoio. 

Ceci prouve qae l'artis:1• sent de 
no veau r:ommeut une donnée ma­
ttlrielle - telle, par exemple, que le 
va-et-vient de la foule 11ur une pince 
ou la pénombre d'une églis~ - peut 
faire naitro uno harmo111u en blanc et 
noir et d~gager une poésie exquiae. 
Il en est amsi, en réalité, car la hgne 
gra e 11ur miilal, tracée sur bois ou 
creusée Rur la pierre lithographique, 
offre, par contraste, avec Io blanc !lu 
papier, des pos.sibiht<ls tle clair-obscur 
largement suffisantes ù affirmer la 
personnalité de l'artiste en fnce du 
manque nbse>lu de perso1 nalitc\ de 
l'objectif phot'Jgraphique. 
1a 1tra ure !!t 4110 J'cïlâi ëônslÏürimeiiî 
sui•i les vrogrès dans la gravure ita­
lienne contemporaino. 

La présenlo codection nous offre 
aujourd'hui au.si bien par sa variété 
que par sa puissance d'expression, 
une preuve remarquablo du pouvoir 
d'évocation que la gravure a désormais 
atteint. 

TouleH les villes italiennes revivent 
ici daus les gravures et les xylogra­
phies : voici Rome dans la majesté de 
ses vieilles pierres et la hardiesse de 
ses nouvelles constructions ; Floren­
ce, Venise, où les Houvonirs d'antan 
n'ont rieu perdu de leur grandeur, et 
voici les petites vi!les,petites par leurs 
dimeu ions, grandes par leur beauté '. 
Sienne, Orvieto, Vérone, Mantoue, 
Amalfi, Cefalu. Cividale, les villes du 
l'i ord. comme celles du midi ; oil es 
sont toutes là témoi~nage vivant de 
l'amour que les arfütes portent éter­
nellement à leur terre natalo. 

Regarder ces estampes, c'est un peu 
accomplir un voyage idéal à travers la 
pénin•ule : petites villes d'autrefois, 
perchtlos sur le sommet de rochers 
abrupt•, Filettino, Ronciglione; jardins 
descendant mollement vers les lacs 
limpides, cité• se mirant daus les la· 
gunes, Gardone, Burano. Certains 
paysages nous apparaissent, telles deR 
apparitions à porno cntrevl.ôes au ha­
se.rd cl'un.i courl!e rapide-et qui ce­
pendant rPstent 'mprimés daus notre 
mémoire · ta1dis q1w d'autres évo· 
quant en nous le souvenir de ctouces 
halte•, oasis de cal•n" dans l'iucessaute 
tr~pidal1on de notrn vie moderne. 

Ciuquantc -quatre artistes sont 

En effet, note l'« Ulus ., sur le sol sent se procurer de nouveaux sièges.' Evidemment, il ue faut jamais ~éné- 24 he~res que. J'ai pass~es d~ns. ce ce qui causa la ruine plus 'rapide d~ 
rie la Tu1quie qui, au point do vue de Cette démarche a fait l'objet d'un mi- raliser et nous sommes convamcus paradis en•oleillé qu est 

111~. d Egme, l'imposant édicice. 
ses caractéristiques géographiques, nutieux examen. Toutefois, on a con- que 16s cas cités ci-desqus sont abso- à 2 ,heures de V?y~ge du irée, mai~ La vuo du haut de 1~ colline em­
comporte divers aspects, on a eu de clu que l'ordre de procéder au déga- lament E.>JœAptionn ls. Il y a to~tofoia où 1 on se Rent si loin du monde et si brabse la mer Egée d'une pari et le 
tout temps à so préoccuper de ce qui gement de la place ayant été donné un problème qui se pose en 1 oc_cur- près du bonheur. golfe Saronicien de 1 'autre, une vaste 
entrave la capacité de production du en vertu d'une loi sou exécution ne renoo. Vâ-.Tû en indique la eolutmn: Les habitants des bords de. l~ :11ar- étendue uleuo calme riante i<:tvitaut 
cultivateur,soit· tantôt le manque d'eau saur~it sou[frit· a~cun retard. Les in- ,Jadis les étudiants du Lycée uaval mara seraient sceptiques 

51 1.e l_eur au canotage et à la ;1age èette pen­
et tantôt l'abondance. , . téressés out donc été nvi~és qu'ils de- panaie11t pour dee mauvaiii0S têtes; a~firmais qu'Eg.ine_ vaut Prmkipo. sée nous frappa to11s sit;rnltan(iment, 

D'un côtll nou ! sommee clans 1 obh- vront se procurer nu nouveau local aujourd'hui ce aont de charrna~ts gar- C est pourtant 81881 ' · et la longue d6sceole vers la met· fut 
gallon de tron_ver les m?yens de _capter 

1 

un moment plus tôt. Les travaux de çoos courtois, . affables, d1st111gués. Elle est d'abo:d plus ~rande, et plus entamée. Elle dura plus d'une demi­
des eaux là ou la quantité de pluie tom- démoli lion commenceront en tout cas llais on a eu soin, à lleybaliada, de sauvage. Ses pt • crnisseut pa.i·toutl heure. car il n'y avait pas de senlier 
bée au cours d'une ani;iée est mf~rieu· irr~vocablemeut Je 1er avril. leur apprendre praliqaemen! le savoir dans ses montagnes, coupés de sen- et il fallut nous frayer un chemin à 
le aux besoms et, de 1 entre, à mille. LA MUNIC~ALITE vivre en commençant par 1 art de te- 1.iers d_ans les9u_els un ~omme s'm- travers la myrte odorante, dans le 
à que les eaux ayant tendance à nit· u~e fourchette à table. Ne pour- filtrerait avec difficulté; d aillem:s ce clair-ou;;cur de la forêt de pins. En-

d 1 f d t 1ts ne pro S 'l · .. • le n 'ost qu'à dos d'âne que les habitants f' 1 1 pren re a orme e orre1 · La "cité de u eyman1ye 1·aité-on pas instituer dans ton.es s de l'îlo la traversent d'uii bout à l'au- ID, a page nous apparut, serpen• 
vaquent pas des_ inondat.10ns. . . . . . . écoles des oours analogues qui se se- tant au bord de la mer et se perdant 

Voilà pourquoi 11 a été iug<' oéces- Le_ proiet de la " Cite Un;v?rsitau:.e raient pas purement théotiques. mais Ire. dans un tournant. Comme des assoif· 
saire de préparer uu programme d'en-! de Suleymamye .• qut doit etrn. a~e- a:issi el surtout pratiques. On les .*. fés, nous nous élançâmes dans l'eau 
semble d'après les principes suivant•: nagée par les •01116 de la Municipalité f'eratl à ces professeurt1 - C'est donc un samedi soir, par un calme, et l'air retentit du bruit de nos 

1. _ Commeucer par les entreprises! 01 de l'Evkaf a été, élaboré P"r la. dt- f1°n ~ en a - qui connai1!!enl de ces soirs où la chaleur accablante cris de soulagement et de joie. 
dont les études ont été faites depuis ~~chou dfü Const1iuction~ d~a:é Ville. l'art de rendre un sujet attrayant par des étés attiques avait fait se déver- Le bain do soleil qui suivit le plon­
des am,ées et au sujet desquelles on 

1

1 c~mpi°r\e d no am·mhe:i rt « Ti~ag~: la façon de le pr~seuter, eo l'agrémeu- ser les habitants de la capitale sur geon non porta au sommeil. Aussitôt 
po sède tous les renseignements dési- ~;en. ~c u~ . u m~:C e 1 ~ 1 cour d!a1~ tant d'exemples, voire cl1iistor1ettes. les cafés au bord des trottoirs en après notre déjeuner composé de poia­
rnbles. 1 .,,ar~tsi '' e Jusque ans Et avec cela, natarellœnent, une quête d'un 90uffle tiède, _que notre ~ons frits. de tomates et de figues, 

2.-ClassElrtoutes les entreprises d 'a- mo
1
squl'et'. d 

01
.et à exécuter en ctisciple ~11·icte... p ,tit groupe décida de partn· pour le nous allâmeij dormir sous les arbres 

Pl
·e· 

8 1 d d'' ortance en don 
1 

,a par 1e u pr MONDANITES week-end. bordant la plage. Vers les 5 heures, 
eur or re imp . · . 1938 sera eutamée dèH approbation. é ï d · na nt la prl'férenc~ à celles qui en 1 E 

1 
"t . bl La réoeption d'hier Partir, mais pour où '? . en nous r vet lant, eux suggeshonli 

comporlent le plm;, c'est-ù-dirn celle; ncore es V1 res inca~!'1&_ e~ k Après me.int1>s discussions, Egme s'offraient à nous : retouruer à Egine 
qui sernc.t les plus profitables. Malgré le suppl ment de ue a1 qm chez Il. et Mme S vens Y Mqit élue au suffrage général. Le cou· par mer, eo longeant la côte, ou bien 

'l _ A rl d l'im ortance aux lear a étû accor~lé par la Mumc1palité Grande animation hier, à Maçka,dans cher du soleil nous vit débarquer dans remonter par la forêt à dos d'âne. 
• · . ccor er e P d, en vue de rnumr do se verres mcassa· Je quartier neuf, fail de villas et de l'île aU'lIDés al cherchant un endroil Celle dernière idée fut jugée la meil­

eutrepr"es ~yaut un caractèr? ur- hies. les chauffeurs sont fort inquiets maisons cle rapporl, qui surplombe frais pour 00.,. restaw:er et nous re- Jeure, et la montée fut une occasion 
gence et mtero~sant parttcuhiltement Voici les déclarations que Je pré&1deut Be~ikta~.Ce n'était qu'allées el venues pour nous de nous souvenir de nos 
la santé 1.ubhque. . . de leur Association. M. Sadik, au faites d'autos, qui débarquaieut devant l'im- poser. ù cavalcades do Priukipo. Le coucher 

4. _ "'at're passer e11 premier lieu au ,, Ilaber • . bl , • 1 G" m un pu Les hôtels, bien qu'en assez grau d 1 .1 . 1 • r . meu e u appar.emen s oze , • b . b dé t 1 ïl u so et uous surprit à ou nous avait 
los entreprises de na~ure à donner d~s Il a été établi qu'il y a, à Istanbul, blic élégant : Je consul royal de Bal- ~~ !~' r~t!1:~1:, ùo~au:~ 0 

de e r:~ri~~= enchantés la veille le clair de lune. 
résultats concrets ans uo avemr 1.500 autobus ou autos devant être garie et Mme Dr Iv. Slivensky rece- de centaines d'e.xcursionuistes. Dé- • 
assez proche. muni• de vurre• incassables. Eu vue vaieut daus leur gracieuae demeure 1 • • Mspérss de ne pouvoir trouver a 

C'est d'après ces principes _q.u'a (.té d'en pouvoir toutes ces mi tares, uoe particulière. trnnquillité dans Je village même, nous Le bateau partait à 8 heures. Nous 
établie la IOI numéro 3312 ratJfli>e par s11pArficie de 5 000 mètres carrés de Tous les consuls étrangers accrédi· décidâmes de prendre le dernier au- pûmes encore une fois admirer une 
le Kamutay. Elle autorise la d.lpenRe r<'S vitre" Psi n~c"sHire. Or, la Cham· tés en notre ville s'étaient empressés tobus pour la montagne où l'uu de •oirée splendide, celle fois en route 
de 31 millions e_n cinq années el,v1s.e bre de Commerce a établi quo le _stock de r1pondre à l'invitation de leur. sym- mes compagnons connaissait l'axis- vers le Pirée, dans l'éclaboussement 
les travaux consistant à assurer l 1rr1· existant sur le marché ne dépassait pas pathique collègue et de 'Mme Sh'fens- tance d'une petite auberge très soi- même des rayons lunaires. Assis à 
galion des plaines de Susil!'irlik, Ba- 60 à 70 mèlrA• c~rrés. Il a été épuist ky. Nous avons reconnu notammeut gnée au bord de la forêt de pins cle l'avant, sur le plancher du pont, et 
kirçay. Gulez, Büyük .1enderes dans qn cieux jours. Les commissionnaires le ctuc ~1nrio Badoglio et la duche!!Se :'il' c tt 'dé f t tr ée er Ioio du bruit assourdis•anl et des 
la région de la Marmara. de Seyh_an, qui s'occupent de l'importation de cet Badoglio, le consul d'Allemagne et tssagrn. 

0 0 1 
e u o~v .m. · . veilleuse. On l'accepta à 1 uua111m1té chants des autl'0s excursionnistes, nul 

Ceyhan et Berdan, dans la reg1on. article affirment avoir passé des com- Mme Toepke, le consul d'Angleterre et le pelilhldel était exoellent el' pres· de uous n'avait envie de prononcer un 
d' Acluna, du Gôksn à Silifke, do_Hora- mandes. \lais nous ne voyons rien et Mme Pa ton, le consul de France et · 1 b é d q ue vido mot, pris par a eauté trange e 
ba, Tohma et Deroe dans la région. de venir ... Et le temps passe ! Mme Aimery, Io consul gén<'rnl de · cette nuit e~tivale. 
~1alatya, de Ye•ilirmak dans la région Quant au pr1·x, la Chambf'l de Com Hongrie et le consul ù'U. R. S. S, M. Notre diner fui servi sur une vé-" ' d d · é... c Je~ éloi Même le Pirée, triste et vide à l'heure 
de la "er Noire et de la Sakarya eu met·ce a 'tabh que los verres • tri Georaewsky. Los consuls balkaniques, ran a au ernier •• ge, ave 0 

• ·" " "' 1 11· J t 1 1 · luue écla de l'arrivée, même le chemin de fer 
Anatolie oentrale au moyen des fieu- uJax "• dits incnssables, peuvent être !'n particulier, étaient tous présents; os 1nu 1p es" a I' eme · ~ r • h t • J np ot vei'lleuses qui nous a ramenés à Athènes, en 
Ves et des affluent• portant leb mê· vendus, avec bf..i1éfice, à 12 Ltqs le M. Gafos, M. Vesnitch, ?t!.Lukaciewitc au.e comm9 ar e • 

M• · · ·1 as dire qu'il même temps qu'à la réalité, même les 
mes noms. me· tre carr~. li y a des ;péculateurs accompagnés de leurs dames, ainsi eme ICI on ne pouva1 P 

Y 1 · f · ·1 f · a·s l'atmosph"re était semaines qui ont séparé cette excur· 
Dù 1>lus des crédits ont été affecté• qui en exigeaieJll jusqll'à 30 Ltqs ! A que les vice·consuls de ougos av1e, a1sa1 rats, m 1 

" 

1
, · d 1 · l'E · nn et 

1 
f 

1 
M. Cerbina, et do Urèce, M. Christo- autrement supportable que dans Athè- siou de ce jour, rien n'a pu me faire 

& irrip;a\1011 es p &mes c rz111c- ~ aveur des accons que nous avons 1 nei. '" 101·11 , tr~- 10 ·10, 011 voya1·t la oublier pas plus que mes compagnons, 
·~··· • · • ~a • 1 · é · t 'J 8 rloulo. Citou> eucore M. et l> me Me· .~ "" -... 0 ce uu u., ' - uas~h-.·a a'9ec cor a1ns 11 goc1an s.1 nou . 111 L' me•, le p•olongemnitt de la cô•e du cette i'ournêe féerique et celte so1'rée 
~ ..,, 1 uvui.;tjL tv ... ~-·- A üt.n ur'omt!i QUO nous pourrons en tzluger, le consul d'Argentine · 1na- L .... ""' ' 

rtu per~otmel ~hargé_ de ce· trav.aux /,;oil deB verres de bonne quahtc, nou- zl.i:ul,n.cn•~&IJ.l _du Bréll.il el Mme Ga- Phalère, presque jusqu'au cap Suniou, enchanteresse. L'image de ce clair de 
011 a creé, à 1 exception des régions blés de mica et non cJe mastic ordi- Darr, le consul de Hollande et Mme iâi0'.1î1fe1np~~t,t,t,l'~~ • ..!11:~~nté _5_u

0
e 01~er- lune sur un paysage d'une rare beauté, 

de Sakarya et d'Igdir, dix sectiom naire... Kock, 2\1. et Mme lvauov, le consul face liSBe. Les p1·ns embauma.1·ent l'air" pendant un soir qui reste1a pour moi 
comp iant 37 i1 génieurs et "'8 tech ~u c~u~euit l'Ouv la vie. ne s'Gffaeera 

. . rei • 1 ~ · L'ENSEIGNEMENT <l'Egypte. et les grtllons nous faisaient goûter un Jamais de mes yeux ni de ma mémoire. 
D11;rnus. Parmi les membres du corps diplo- coueert original et des plus romanti· 

C'eB; dans ces conditions qu'ont dé· La discipline et le savoir-vivre malique accrédité à Ankara, nous quee. Je u'aurais jamais pensé que DANAE CAPAYANNIDES 
buté on juin 1937 les études y relati· Il est fréquemment question dans :,·. ons rencontré le chargé d'affaires de lels moments pussent être vécus, 
ves. Les projets mis au point ont été nos journaux, cos temps derniers, de du Brésil, [.de Almeida, l'e.ttaollé mi- si ce n'était dans les romans. Ils ne 
expédiAs au siège central. Là ils out pédagogie 0~ de l'éducation rie notre litaire de Roumanie,colonel Geargiev, peuvent être décrits quand on les 
passé par l'e:camen d'nI_Je ~rganiaatlon jeunesse- et en général 011 s'accorde l'attaché militaire français, capilaine sent; et ce n'est qu'imµ:ufaitement 
ad hoc. Enfin des ad1ud1~a1tons ont à se plaindre d'un cortnin relâchement Loleu. qu'on peut !As anayser, et ou n'en ja-
élé ouvertes pour l'exécutton des tra- dans ln tenue de nos iicoliers. Notre Beaucoup de personnalités en vue mais la réalité. 
vaux qui y étaient prévus. 

1 

collègue Vâ-Nù vublie à ce propos du monde de la finance et du monde J d' . d . 
Voici celles de ces entreprises dont 2 lettres qu'il n re~ues de correspon- tout court également : le Dr Laiarev f .e1 dirai',1. oncc' .mnrntenatàll dquel l_e 

les travaux ont été déjà adjugés: dants occasionnels el qui sont singu- !'~minent direuteur de l'hôpital bulga- rote d' 0 t mer. all pense.t;ét . es ~ aéi· 
l
.è é rn 1\Im c b b 1 h u 111 - su·s au t'OR saisons, que J ais gris e 

A - Ceux consistant à empêcher ' rament loquentos :\cet égard_. , ' i e um er ac · "'· et. me plus que si j'avais bu du vin doux 
les inondations provoquées par ta C'e•t d'abo1·d uoe dame. qui ex- h~~denberg, 'Mme Vannuoehi, !II. de Mavrodaphnie. Xotre petit groupe 
crue des eaux du lac d' Apulyon et du ~m~o sa douloureuse surprise. pour et' mA SpArco etc. . s'était tu 11t chacun, accoudl\ sut• le 
Kemalpa~a (régiou de Susgirlik). 1' al\ttude débraillée de nos écolières : Enftu, la presse était largement re- rebord de la torrnsse suivait le -fil de 

B - Lu construction de canaux la casquette de t.ravers, les cheveux ~ré.s~ntée : retenons les no_ms de M. ses rêvet·ies dan; les 'pins immobiles 
d'irrigation sur les deux rives du 1 négl1géR, mal pe1g1~és, ., désor?onnés., Abtdm Dav'er du " Cumhuriyel ., de) dans les étoiles clignotantes ou dan~ 
Seyhau (région d'Adana). Or, ll_crit cette lec~rtee, 1 ai fr~cp~enté lllme ~arasa, ~.ue les lecteur~ du les ra~ons de lune. De mon côté, ·0 

C - L'assainissement des marais certames écoles d Occ1deut et J a1 )JO " Joui nal d Onent" reconnaîtront pensais à la vie qui passe à nos ïJJ 
d'Erzinc_an. . constater le soin extrême que les ado· 1 s~rtout sous son nom cle bataille d'Au· sioos fugitives, à cette uuiÎ que n'o~; 

Le cout de toutes les eutrepr1808 lescentes y J)rennent de leur cheve· g~le I oreley, .Mm~ Breil, le Dr Ha~- t\tions en .train de vivre s· ball · 
mises jusqu'ici eu adjudication atteint Jure.Ces pe\ttes têtes soignées propres, mg de la •Tuerk1sche Posb, MM.Pr1- éthérée, 01 je songeais 'pre~que e~v:~ 
un total de 2.160.364 livres. 

1 
peignées ou encore ces chuvelures 1 011L~/ Ps~lty. . . apprêhension à ce que serait cette na-

Le famiglie PASSEGA, de TOLE· 
DO, CAPUTI, PIMPINELLA ed i pa· 
renli tutti, profondamente commossi 
per la manifestazione di affetlo e di 
stima tributata alla memoria della 
loro ndorata 

ELl5DBE'ITD VITALI 
Vedova. CBIPPA 

s.entilameuto ringraziano lutte le gen· 
!th persane ohe con scritli, con l'invio 
di fiori o con la loro presenza hauno 
vnluto partecipare al grande doloro. 

Stambut, fi 2~ Febbraio 1938-XVI 

_ 1 courtes mats ondulées, boucléea aont _1osp1tahte est une des quah tés ture le lendemain uand ous 

L 1 t
• d l'Jt 

1
. charmantes il. voir. Autrefois il en trad11ton11elle• du peuple bulgare ; M. réveillerons avec 'iaq lumièr~ du 8 nf~1s a popu a 100 B a IB était chez nous aus~i niu". Cette né· et M~te Sh~eusky ont t~nu en ;l. don· Ce calme.' oette nature on repo~ ~~: UnB mission J·aponuisB BR ltaliB 

ghgeuce dont las ftllettea contractent ner à lems hôtes l tdée la plus vitaient à J'abauclon de soi dans un 
RomP, 22.- Suivant les statistiques, 1 dé 1 bl h b't d Il • complète et 1 1 Il ur t la population de l'Italie était de 43 a P ora 0 a 1 u 0 • e es ne sen une 

8 
a pus e eus~ - 0 _par mol oubli de Ioule sa porsonne. On 

millions 
606 

mille au 
31 1

. anvier 
1938

. d~barrasseront plus durant toute la mis ào
1
rte dde raff1~emont 11

1
s ava1011t a mil envie de oe )Jerdre dans l'im-

vrn. .. . e~r tspositioo un P :int~reu~ mensité des astres, du ciel, de la mer 
. . . . . , . Un h1cteur, M. Toksoz, est encore buf~et ou to~t, depuis 10. caviar 1usqu 1-t de la forôt sans discernement rien 

z1os1 Giuseppe, _Haas. Pr1vor10. G., •plus sévère. Il rapporte qu'ayant eu au .Jambou et.ait authent19uem~ut bu!- que pour ne plus sentir u'on 'était 
Laurenzt Laurenz10, L1p111sky S1g1_s- le malheur de se trouver, le matin. garn. (Le whisky tou.t.efo1s était écos- f.it d'étoffe humame, poui arrêter le 
mondo L1110, Lucas Santo, Marongm dans au 11·ogo11 de chemin de fer de 1 sats, comme 11 se l.lo1t). Ou a beau- cours du temps et des t 1 
Anua, Mauroner l!'abio,, Mazzoni Zari- seconde clns.se de la ligne tle l:'endik, coup causé, on. a bridgé aussi, bref, vivre qu'un seul mome~~s, ~i ~: p r~~ 
nt Em1ho, ;llounyey J<rancesco, .Meh" en compagnie d'une qumz<tine de ly· on a pass6 trois heures charmantes. longerait au delà de \ J 
Marini Fdice, i\lozzanotte Pao:o, Mor· céans 11 lui a fallu renoncer à conti- L'.ES SOCIA'l'IONS l'immensité de l'espanous-m mes ans 
b1ducci Pul>lio, ~eri Dario, Ortooa nuer la lecture de son journal, telle· Ma.tinée dansante • ce. 

Milan, 22. - Une mission japonaise 
composée d'officiers.d'ingénieurs et de 
techniciens de l'aéronautique est arri· 
vée pour visiter les installations el 
les fabriques e.érouantiquee. 

Le maréchal 6raziani 
à Taormina ici représentés par ce11l-quatre-v1ngt­

et unn gravures.Leurs ,,,u1·res seront 
exposées dans cinq 1•ill1:H d1fférentus, 
y ap)Jortant l'image lie notrfl pays et 
le témoignage de la vitalilé toujours 
renouvelée de l'art italien contAmpo· 
raiu. 

Ugo, Pa no Roberto, Papa lia Sarino, ment ces jeunes gens étaieot bruyants. à la "Casa d'Italia u • • 
Petruc.cio_ Carlo Alberlo, Pe~ti_n~lli Die- Quau.~ à. leurs conversati9os, que M. Le petit déjeuner expédië, nous 
go_, Pr111c1pe Umberto,, Qu1hc1 Zuzzac: T~ks~z ci.te tout au long,notre collègue Le 5 mars, à 17 h. aura lieu dans la prîm~s le raccou!'ci qui menait par les 

Messine, 22.- Le maréchal GraziaPi 
s'est rendu de Messine à Taormion,oil 
il prendre. aoe brève période de coll" 
valesoeace. Il a été cordialemeut sa· 
lué par les autorité et la populatioll' Pui~se ce message être compris clans 

tout& ea signification spirituelle ten­
dant à faire revivre la civilisation mil­
lénaire de l'Italie à travers l'interpré­
tation des artistes de !'Ere Fasciste. 

AXTONIO MARIAN! 
• • • 

\'oici, d'autre part, la liste complète des 
artistes dont les œuvrcs figurent à l'expoai­
lion inaugurée lundi ù .Ankara : 

Ardnu Canas Hatti ta, Baracchi Au· 
gusto, Bartolini Luigi, Beraldini Etto­
re, Bianchi Barriviera Liuo, Baglione 
~farcello, Broglio Dante, Biasi Gius~p­
pe, Boccolari Benito, Bruguoli Ema­
nuele, Oarbonati Antonio, Carta Gior­
gio, Casanova Uarlo, Castellani Leo­
nardo, Celestino Celeetini, Chiappelli 
Francesco. Cisari Giulio, Croatto Bru­
no, Dai Pozzo Francesco, D'Ardia Ca­
racciolo Lorenzo, t ia Osimo Bruno, 
Delitala )!ario, Dessy Stanislao, D1 
Giusti Zustovich Corn lio, Discrtori 
Beu.venuto, Fortini Giuseppina, Giu-
1tau1 .l\tilio, Giugliani Giovanni, Gra-

chi ~1in11,, Rodolla Gu.stavo,_ Santm1 Va-~ua du relH;i11cer, à en_ reprodmre _le 1 grande salle de la Casa d'Italia une pms Jusqu'à l'acropole où était biltir 
Anlelma, 8~rvoh111 Lu1g1, Tos1 Arturo, moindre extratt: ,J aurais beau, écrit- matinée dansante. On est prié de s'ins- le temple d'Aphéa dont il n& reste 
Vellau1 ~larchi :Ilario, Vitali Alberto. il, prétendre a\·oir voulu respecter la; crire à l'avance. i que quelques colonnes debout, domi-

~=~·-- ---~=--= 

-============1=============~============~~==~~==~~~~~_;:::;~ 
C'est un curieux bonhomme, voye=· 

vous ... 
... Quoique ingénieur de son métier ... • ... il conseille d'étranges recettes, des 
(DHern de;Cemal Nadir Gùler à l'Ak~nm) mixtures ... 

... qu'il est le premier d /Mire tous les 
matins ! ... 

- Que veux-tu, depuis que les méde· 
cins posent en urbanistes, il faut b1~ 
que les ingénù1urs donnent des constJ 
talions médicales ! 

,. 
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CONTE DU BEVOGLU 

LB gardiBn 
Bt sBs maitres 

Par Henri BACHELIN 

J'étais depuis quelques jours seule­
lllent dam ce coin de banlieue, lors­
~ue j'y fis 'a découverte d'une magni-
1.que prop riété. Je n'avais nullement 

l'intentiou de l'acquérir, n'étant pas 
Plus nouveau qu'ancien riche. 

sonne ne m'en empêche. Je suis seul 
maître ici. Venez avec moi monsieur, 
dit-il en prenant un trousseau de clés. 

- Monsieur, dit Dorothée, vous sa­
vez bien que vous n'irez pas loin du 
pavillon. 

- Pardonnez-moi, me dit-il. Eli& a 
raison. Cela me ferait trop de peine, 
• J'ai essayé quelquefois : tout de suite 
je sui~ revenu sur mes pas. An moins, 
si j<• ne péux plus entrer chez moi, 
jusqu'au bout je resterai l'humble 
gardien qui no cherche pas à péné­
trer rlans le domaine réservé à ses 
maîtres. 

'un lac artifièiBf 
Bologne, 22. - Le projet de cons· 

truction d'un grand lac artificiel ;mr 
le fleuve Rei:o vie~t d'être approuvé 
par les autorités. Amsi sera créé un 
centre destiné à la natation, au cano­
t~ge et au traitement héliolhérapeu­
t1ques. 

• 

Demain soir le Ciné 
IPEK 

présente la sublime vedette 
des plus grands ïùms d'amour 

IRENE DUNNE 
avecDOROTHY LAMOURdans 

LD FURIE DE L'OR BDIH 
(Parlant Prançais) 

Régie : ROUBEN llIAMOUf,IAN 

Un film qni parle au cœur... à l'imagination ... 

et dont le sujet puissant intéresse et passionne 

~iB ÉconomiquB Bt financièrB 

Benzine 
Ciment 
Pétrole 
Sucre 
Divers 
Café 
Canevas 
Cuir pour semelles 

Manufactures nationales 
» étrangères 

Pièces de machine 
Lubrifiants 
Mêmes objets 

2.525 » 
1.244 • 

21.827 • 
55.990 • 
52.088 .. 

5.881 • 
4.134 • 
1.179 • 

16.516 " 
13.848 • 
51. 565 " 
4.636 " 

238.848 • 

3 BEYOOLU 

1 Sésame 4. 815 • 
1Filé11 215.79o » 
1 Toile 58.479 • 
Laine 1. 272 • 

Y compris les articles divers, le to­
tal de importations s'élève à 56.137 
Ltqs Il est inférieur à celui du même 
mors. vour l'année dernière . 

Nos -exportations à desti· 
nation de la Roumanie 

----- Un.e. couventi~n spéciale fixant les 
Total: 478 . 714 » cond1t1ons de 1 expédition des cotons 

. . . . . turcs en Roumanie a été établie à 
Les 1mportat1ons du mots de ianv1er Bucarest à la suite de la 1 · 

d l' é - 'è 'ét · • ' conc us1on e ann e aerm re s a.1ent élevées du traité de commerce hirco-roumain 
à 682.185 Ltqs, La réduction est donc Les prlx des divers types de cotons' 
très nette. . aout fixés par cet accord et les priuci­

Quant a111: exportahooa, ellea se pré- pes réglant leur exporti;tion ont été 
sentent de la façon suivante : établis en fonc&ion de la situation du 
Coton 366.237 Ltqa marché roumain. Ces exportations au· 
Déchets de coton 1.004 » ront lieu avec le consentement de no-
Huile de coton 65.160 • Ire gouvernement et de façon à ne pas 
Orge 4·198 » ébranlt>r la situation du marché iuté-

Au milie•r d'un vaste parc planté 
d~ grands arbres, pr<i1,,oédé d'une 
Pièce d'eau et d'une pelouse, une belle 
lll•ison boe1rgeoise étale sa façade 
Percée de nombreuses fenêtres aux 
cieux étag<•s. Toutes les persiennes 
closes, cela sent l'abandon. Les allées 
ne sont pas plus entretenues que la 
Pelouse. Il <emble que toute la vie 
Se •oiL réfu!!'iée dans le pavillon du 
Kardieu. 

Je ne peux passer, ni m'arrêter dis­
chrètemeut sms le voir, vieil homme à 
c aveux blr.ncs, tourner comme écu-

La crÉatiODd'entrBpôts 
BO EthiopiB 

Avoine 4.601 • rieur. Elles seront entamées prochai-

L 'assainissBmBnt dB la plaine Farine 

14

,,

21 

• uement. • • ~ 

dBBursa Bf IBs travaux hydrauliquBs M.ouvemen,t Mar1t1me reuil eu cagd, comme chien aux alen- Acldis-Abeba, 22 .--0n accueillit avec 
loure de sa 1iche. Qu'il ail une car- ~ahsfiktion le décret, publié par le 
laine distiudion, les riches u'eu ont Journal officiel do Rome autorisant la 
Pas 10 monopole. La quatrième fois, création d'entrepôts. Ils' seront placés 
le le vis derrière la grille, comme s'il sous le contrôle des gouvernol"ats cpm-
111' ti · pétants. 
d e t a tt en li u . Nous nous con na 1 s sons 1 \""!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!!!!!!!!!!!'!!"!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ 
1,

0 vue : c'est autant da pri& non sur 11 
6 Dnemi, mais sur l'inconnu. 

!> - Monsieur, dit-il, excusez-moi. 
eut-être désireriez-voue acheter cette 

Propriété ? 

Banca CommcrcialE ltaliana 1 

rapital ~ntièrement Tersé et risene.~ 
Lit. 847.698.198,96 

- Je le désirerais, en effet, si mes 
~avens me permettaient. Vos maîtres 
1 ~nt saos doute morts, et leurs héri-
1ers VOUS laissent le soin... Dlreolloa Centrale :a..;.L&ll' 

li - Pardonnez-moi, monsieur, dit-il. Filiale• dans 101110 l'I1'Al.IE, 
~es maitres ne sont pas morts. Eux 
~~ tnoi, nous ne faisons qu'un, et peut- l.lTAlllJUJL, tz1111m, LONDRES, 
,. e vaudrait-il mieux que je fuss11 1'EW-YORK 
"Ort. 
.J'ai compris. A mon tour de lui Créations à !'Etranger: 

dire : Banca Commerciale Italiana (France) 
6 - C'est à moi de vous offrir mes Paris, Maracilte, Nice, Menton' Cau, 
dlc~ees, monsieur. Je ne pouvais pas nes, Monaco,Toulouso,Beaulieu Monte 
eviuer ... 

OarJo, Juan-lfls-PinFI, CaRahl1.n<"a, cMa 
10- li n'y a aucun mal, dit·il- Voulez- roc). 

Us entrer? B 0 anca Commerciale ltallana e Bulgara 
de uvrant une petite porte non loin Sofia, Burgas, Plovdy, Varna. 
da la grande grille, il m'introduisit Banca Commerciale Italiana e Greca 
'% n,s le pavillon affecté au gardien, 4.tbèWIO, Oavalla, Le Plrie, .ilatonique 
l1 11 vit seul, avec une vieille bonne. 

lll'offr1't une ohar'se - J'e croi·s que Banca Co1nmerciale Italituta ot Rn1nan 
~e . 

St tout ce qu'il pou•ait faire. Bucar•st, Arad. Braila, Brosov, Con• 
a"':' llélas ! dit-il, je n'en tire aucune tantza, Cluj Galatz Temiscara, Sibiu 

0hnlté. C'est à moi, ce domaine dout Banca Commerci•la Ttaliaua per l'Egit 
• Ue f · 1 t to, Alexanrtrie, "'Le Caire, Deinanour 'h art pas e tour en uo quar M 
6 

eure, comme vous avez pu vous en aneourah, etc. 
indre compte. Je suis veuf depuis Banca Commerciale ltaliana Trust Cy 
, tans. J'avais un fils, qui est mort à New-York. 

.1, l!Uerre comme des millions d'autres. Banca Commerciale (ltaliana Trust Cy 
~le Qe monte point mon cas en épin- Boston. 
~ · Peut-Otre aurait-il tiré parti de Banca Commerciale ltaliana Trust Cy 1 

V6~01llaine? Moi, j'en suis incapable. Pbiladelpbia. 
8 ùre mon bois mort î Broutilles, Affiliations à !'Etranger 

~,•t le cas de le dire. Faire couper 
tir 8 arbres ~ J'aimerais mieux mo~- Banca della Svizzera Jtaliana : Lugano 
Ili·~ ce qui ne tardera guère, et ]0 Bellinzona, Cbiaeso, Locarno, Men-

Q félicite. drisio. 
1ti% Yous ne trouvez pas à vendre, Banque Française rt Italieune pour 

•reur ? t'Ambique du Sud. 
~t' Î'lusieurs agences ont mon nom <en Frnnce) Pnris. 
lit~on adresse .• Je reçois quelques vi- (en A.rgen 1ne) Buenos-A}T'la, Ro-oJ d'amateurs. Ils veulent la villa ••rio de Santa-Fii 
I<;~ eraa. Dès qu'ils voient ma mai · lan Br6sil Sao-Paolo, Rio-de-Janei-
•a' 1

1ls s'enfuient presque : ce n'est ro Santo•, Bahia Cutiryba, Porto 
lai 0.ur genre. D'autres, à qui elle Alegre, Rio Grande, Recife (Per-
ev~·a11, se renseignent, et je ne los nambuco). 
~ 18 pas. ( Chili' - S au ) Santiago, Valpamiso, (en 
lg ans doute apprennent-ils que Colombie) Bogota, Baranqu!Ua.) 
ardÙ<l Vos voisino; subissent des bom- cen Uruguay) Montevideo. 
ierrelllents nocturnes à coups de Banca Ungaro-Italiana, Budapest Hat-

Les grands travaux hydrauliques 5i5 milles livres turques avec un délai 
se poursuivent activement dans le de doux aos. Les travaux y ont été 
pays tout entier. En particulier, l'amé- inaugurés officiellement. 
nagement du bassin do Susigirlik L d S 
vienl d'être achevé. Deux régions ont a rivière e usigirlik avec &es 
été déterminées dans ce bassin, à affluents ainsi que le cours d'eau dé­
savoir la pleine de Bursa el celles de nommé Uluabâd atteint une longueur 
Karauabey et ,Kemalpa~a. totale de 160 kilomètres.Le relevé des 

Les travaux d'aménagement dans 130 kilomètres a été opéré et les tra-
B vaux pour le reste de 30 kilomiltres 

la plaine de ursa, constituant la pre- seront tel'mioés procchainement.Dans 
mière zoae, avaie1 t lité entrepris dès l' 
1929. Le but qui ' tait poursuivi était peu de temps aménagement de ces 
1, • • t , cours d'eau aura commencé. On pour: 
assamissemen de la partie mar.,- suit d'autre pari les études concernant 

cageuse, empêche ·les inondations el 1 d 
munir la plaine d ·une installa lion de es moyens . e transport de petite taille 

devant servit' sur la rivière de Susi-canaux susceptil 1le de pourvoir à . 
!'arroge des tari es arables. girlik qui est propre à la navigation. 

C'est à cet effet iue des canaux de Une superficie de quarante mille 
69 kilomètres de· 6<) kilomètres de hectares pourra être mise à l'abri des 
longueur, 24 pon ' '• trois régulateurs inondation• par l'aménagement des 
et un eiphon y "nt été construits et eours d'eau dao• le bassin de Surgir­
installés. Les rave 1x en vue de l'amé- lik. Les él~des afférentes :t l'arrosage 
nagement de la rivière Nilufer, consli- de ln plaine liont poursuivies égale­
tuant ceux des plus importants dans ment C'est ainsi qu 'une superficie de 

20 mille hectares pourra être arrosée 
~e~~ine, seront terminés incessam- dans la plaine de Kemalpa~a au moyen 

Les travaux d'amélioration du lit de des eaux que l'on détournera de la 
«Deliçay• pre11ant sa source à l'Ulndag rivière de ce même nom. Le relevé 
ont commencJ, le plan d'aménagement afférent au canal principal de 20 kilo­
du Kaplikaya a été terminé. Les tl'a- mètres de longueur à construire dans 
vaux dans le bassin du Gokdere se- la plaine ayant étû fait, le projet de 
ront entrepris dans peu de temps. Une construction est en voie d'être élaboré. 
!ois que cette activité aura pris fin, la On profitera de l'eau du Hanife­
plaine de Bursa aura acquis toute sa Deresi ainsi que du lac de Manyas 
sécurité. · pour l'arrosage des plaines de Karaca-

Quant à la seconde zone, les travaux bey et de Maayas. Les études sont 
ont commencé depuis le mois de mai poursuivies alltour de ·ce plan. 
de l'année dernière. A la suite des Un corps de techniciens composé 
Atudes, qui furent entreprises autour de cinq ingénieurs et de sept couduc­
des cours d'eau de Kemalpa~a l'amô- tours de travaux entreprennent leurs 
uageme.nt de la rivière de même uom élude• dans Io bassin de Susgîrlik 
ainsi que l'asséc:1ement de• rives du pour les futurs travaux d'améuage­
lao d'Apoliond c•nt été adjugés à l'an· ment des eau~ et d'assainissement des 
trepreneur mo) eonant la somme de 1 marais. 

,., ly a-t-il surproduction de 
Les entrepots blé dans le monde ? 

et la VÎe Chère Nous lisono dans le Cumhuriyet: 
Coux qui élud .ent les facteurs dé- D'aucuns s11ivenl atec inquiétude la 

• 

•w-----·~----Dtparts pour ~-­- Struict ar:cf/l r 

Pirée, Brindial, Venise, Trieste 
dts Quais dt Galata tous lts vtndrtdis 

d 10 htll~S /Jrl<t.f~S 

Pirée, Napl~. Mar~ille. GPne!=I 

Cavallaj Saloniqne, Volo, Pirée, PatrnH, Santi· 
Quemnt.a, Brindisi, Ancône, Venise Trieste 

flaJoniqll'I. M~telin. Izmir, Piré•, Cai••n•t8 , 
ftl a1, Blindisi, Veuiee. 'friést"' 

Bourgaz, Varoa. Oonstantza 

Sulina, Galatz, Braila 

F. GRIMA.NI 
P. FOSCARI 

C4.LDEA 
1ilORANO 

ABBAZIA 
QUIRIN ALE 

ALBANO 
VESTA 

MERANO 
VESTA 
QUlRINALE 
FINICIA 
ISEO 

QUIRINALE 
FENICIA 

25 F6v. 
4 Mars 

21 Fêv. 
3 Mars 

2 l!ars 
17 llars 

26 Fév. 
12 Mars 

1 
En COllllCld !'I' 

l Brindisi, 
aJw,Trlute 
l•Tr. Bap ~ 
tou l'Bur 

l l 17 t l r( 

l ll17 b.eure1 

l l 18 b.eurea 

23 Fév. I 24 Fév. 
2 Mars 
9 Mars 

10 Mara 
l 17 neure1 

2 Mars ) 
9 Mar11' ) à 17 b.aures 

En coinoideuoe eo Italie avec les lu:rnaux: bal~aux des Société j •ltalia 
et •Lloyd Triestino., pour Ioules les destinations du moude. 

Agence Générale d'Ista.nbail 
Sarap lskelesi 15, 17, 141 Mumhaue, Galat~ 

Téléphone 44877-8-9. Aux bureaux de Voyages Natta Tél. 44914 
» • • " W.-Lits " 44686 

FR.A.TELL! SPERCO 
Quais de Oalata Hildavendlglr Han - Salon Caddesi Tél. 44792 

Départs pour Vapeurs Compagnies Oates 
·---- 1, ______ 1 (uut lmprin) 

lr0 ea, et qu'on leur reproche d'être • M 
•onpt r1chos alors que d'autres ne le van iekole, l\laico, Kormed, Oros 

llas ansez. haza, Szeged, etc. 
Banco Italiano ton Equateur) Guyaqull 

o'C• · M' Mta n 8 . est cela même, monsieur. 01, an . 

torminante de la cherté de la vie sont courb.e ascendante de la production 
parvenus à cette conclusioo : pour mood1ale du blé qui s'élève d'année 
apporter une solution à la vie chère, ~n année. Suivant le rapporl publié 
il faut pouvoir transporter à bon mar- par la commission do Londres pour l'e­
ché une marchandise du bateau au dé- xamen du 111arché du blé, les prix sont 
pôt. Or, dans les circonstances actuel- actuellement satisfaisants mais 1100 
les. cela est impossible. nouvelle crise doit être escomptée 

L'exemple le plus vivan.~ de _la .cris_e d'ici deux ou trois aus, dn fait de Anvers, Rotterdam, Amsler­
des entrepôts, note M. Huseym Avn1, l'accroissement continu de la produc- dam,~Hambourg, ports du Rhin 
dans l'Ak~am, est constitué par l'en- lion. Il ~one sera possible de conlrô-
combrement des mahones on Corne Ier cette m!ormation l'année prochaine 

«Vesta• 
•Stella• 

Oompagnio Royale 
Néerlandaise de aol.dans le port 

Na•il{&tion • V•Pru 13 au 25 F. 

~Io a~1 que je vis de peu, et que ma Banco ltaliano (au Pérou) Lima, Are-
litaiPrr6t6 n'est qu'un trompe-l'œil. La qulpa, Callao, Cu?.ea, TrujiUo Toana 
l:,;i~0n. est à peu près vide. Jusqu'en Molliondo, Chiclayo, !en• Piur~, Pund 
1 ~u 1 ' fJ'ai voulu 1enir le coup avec Chincha Alta. 
'lier~ et trois domestiques, dont il ne Hrvatska Banka D.O Zagreb, Soussalc 
;~te Ste que Dorothée ma. vieille ser- Sitge d'Jstn.'lbul, Hue Voyvodn, 
;;'(Il '., que vous avez aperçue. En Pa/a::o Karakoy 
~(j~)èavais été amputé des quatre Tilépho11e: Péra 44841-1-3-4 -5 

'ntti1 
Irles de mon pouvoir d'achat, Agence d Istanbul, Allalemciyan Han. 

~~br e si l'on m'eût, ou presque, COU · Diu.:ion .. T.'i. 2JJOO. - Opiralions gèn 
~ lu~s et jambes. Après que ma fem- 22915. - Portefeuille Dor,,ment ll903 
Q~ V IDorte en 1927, j'ai donc peu à Positio11: 11911.- Change et Port }}9/2 
, .Îttsen,du vieux meubles, tableaux, Agence de Bey~lu, Jstikldl Caddesi NJ 
~Ul Pld art. Vu l'état où est la maison, A Namik Han, Til. P. 41016 
IQ~l les Us d'un ao que je n'y ai pas Succursale d'Jzmü 

8Q • Pieds. Je ne peux pas. Je oe Lo 1 d ''/ 
hr•·1 "Ooerdilro plus que comme le ca io11 eco, ,.,,_ rts • B<r"d'"· à Galata 

• nir c' e suis incapable de l'entre-~ "' en J l lst1u1bul 
Ur, ":i;:

1
haque jour, elle perd de sa va- Vente Travaller's chèques 

~~i1 ie Io fit;iira par tomber en rui::ie, B. C. 1. et de chèquea touristi-
llle01 l!era1 mort avaut elle, heureu- quel pour l'Italie et la llongrie. 

, "- J P 0 u r moi. i;..ïiiiïiiiïiiiïiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiïiiiiiiiiiiiiiiiiiii;,,,• 
nOus a~t sens bien, dis-je, tout ce qui 
~--tire ache à elle. Vous ne voudriez 
i~ lti&in~ Parti de vos arbres vivants, 
t~ 'ullPo de votre bms mort. Pourtant 
10 llr et 8~_que vous trouviez acqué­
tii~1•tein qu 1) mette voire domame en 

•;rie eut. Vos arbres, votre maison 

'a".'- ~t~r · 
l'e 11 Pas ci, monsieur. l\lerci. Je n'a-
~è'1'1eno Pensé ù cela. C'est pourtant 
'li te, je ~,tnêmH ! ~h l bien, je le ré-

a1n, i'ir ~ nvais pas pensé ! Dès de-
,,i8 . ar aux trois agences où je 
''e toscrit J' 
~ Pas · Y !erai biffer mon nom. 

Lili ! n~~orr pensll _ à cela ! C'est 
~n a VieilJ Othée ! crra-t-11. 

& souris e b~ervante apparut, comme 
~·' Dor anche. 
11! a~o08°1hêe, c'est insensé ! Nous 
itt' 81 je fe88llus pensé l'un que l'au-

8 Coupés 0 e, mes arbres penvenl 
'li~ C•08t ' 111a.111aison rasée. 
~ie~ voua vrai, monsieur, dit-elle, 
'lia; e ùans v n: mettez pas plus les 

..._aoll. 0 re parc que dans voire 
PosaibJ 

e, maie, s'il me plaîl, per· 

Elèves de !'Ecole Allemande, .::~~t~~ 
ne lréquotent plue l'école ( quel gu'en soir 
le motif) sont énergiquement et efficacement 
préparés à toutes les branches scolaires par 
leçons particulières don~ées par Répétiteut 
Allemand diplômé. - ENSEIGNEMENT RA­
DICAL. - Prix très réduits. - Ecrire sous 
·REPETITEUR•. 1 

Laçons d'allemand Bt d'anglais •in 
que pr6parations spéciales des di!IO<entes 
branches oommerciales et des examens du 
baccalauréat - en particulier et en groupe -
par jeune professeur allemand, connaissant 
bien le français, enseignant dans ~e grande 
école d'Istanbul, et ll!lrêgé ès philoso1-hie et 
ès lettres de l'Université de Berlin. Nouvelle 
méthode radicale el rapide. PRIX MODES­
TES. S'adresser au journal Beyo!}lu soue 
Prof. li. M." 

En plain CBrrfFB dB Bsyoglu v~~eu ~~c:! 
servir de bureaux ou de magasin est à louer 
S'adresser pour information à la cSccleta 
Operaia it.aliana.,, latildal Üadde1:1i, Ezao 
Q!xma;ri, à côté des établissements •Hi 
Uast 'e Vo1ce•. 

d'Or. Les marchandises s'y accumn- lors9u_e nous serons en possession des 
!out, et leur séjour à bord de MS em- stat1st1ques du printemps des pays 
barcalioos coûte encore plus cher que producteurs. BourgllZ, Varna, CooYtautza 

«Vlysses. 
«Hars• 

" 

vers le 22 Fé\t, 
vers le 2 Mars 

dans les entrepôts. La Directiou des Sui~al!t le rapport de la même 
affaires dn Port a entrepris des dé- comm1ss1on, la récolte mondiale de 
marches en vue de la construction de 1938 s'esl élevéo à4.020.00.000 de bushel; Pirée, .\larsaille, Vaieuce, 
nouveaux entrepôts, à Saray Burnu, uous savons que l'année dernière, elle verpool. 
par exemple. (Il faut avouer d'ailleurs avait été inférieure à ce chiffre de 
que l'exemple était fort mal choisi!) 30.000000 de hushel. Ajoutons que 
;\fais on a constaté que le plan de dll- dans le total indiqué ci-haut, on n'!l 
veloppement de la Ville s'y oppose. pas compris la production de l'U. R. 

Li-

1 
e Delagoa Moru. 

Nippon ruaeu 
1Uü1ba vers le 18 Mari 

S.S., ~e la Chine et de la lllandchourie, 
Une personne intéressée a dit à ce au suiet desquelles les statistiques ne 

propos: sout pas encore cor.nues. 
- Les emplacements, qui, à noire Nous pouvous, por contre, apprécier 

sens, nous semblent convenir, pour notre pari dans cette production. No­
l'érection d'entrepôts ne sont pas con- tre récolte de blé était en 1932 de 1,9 
formes au plan de la ville. Dès lors millions de tonnes Ce total s'est élevé 
le lranfert du port à Yenikapi s'im- à 2,6 millions en 1933, à 2,7 millions en 
pose de soi-même... 1934, à 2,5 millions en 1935 et 2,il 

La Direction des affaires du Port a millions en 1936. Nous savons que la 
beaucoup de peine à satisfaire à tous dernière récolte de la dernière année 
les besoins avec les entrepôts existants n'est pas inférieure à ce chiffre. 
et les mahoues. El la liste des frais En prévision d'une nouvelle crise, 
s'accroît singulièrement. Jugez plutôt: cons{cutive à une surproduction il 
la cargaison arrivée par un vapeur faut s'attendre à une série d'autres 'de­
esl trnnsbordée des soutes dans uue séquilibres daus le moude

0 

commercial 
mahone. UI! remorqueur prend l'em- international. Quelle sera la solution 
barcation à la traîne et la conduit à qu'ado)ilte~ont, en présence de cette 
Kuruçesme. Tous ces déplacements nouvelle siluation les Etats qui ont 
coùtent, et grèvent d'an tant le prix de participli aux acc~rds de 1933-34' '? De­
revient de la balle de marchandises. meurernnt-ils fidèles à lem· politique 

C'est un mauvais moyen que de jiÏ- actuell~ ou retourneront-ils à la poli· 
ger de la cherté de la vie d'après les tique libérale ? Les pays producleurs 
prix marqués sur les étrqueltes des el exp.ortaleurs de b les prévien­
marchandises exposées aux vitrines. dront-ils par une mes1 ·e préventive î 
II faut étudier comment se forment Le temps répondre à toutes ces 
ces prix et aller jusqu'à la raciue des questions.. F. G . • 

O.I.T. (0orn.pagnia Haliana Turiemo) OrganisaUon IMoodiaH! de Voyages 
Voyages à forfait.- Billets ferro\tiairas, maritimes et aéri•m i- ~ 0 r10 ae 

réduction sur les Chemins de Fer /ta/ie'ls 
Sadreaser à· FRA'rEc,r.r SPEROO Salon CJ<l.lesi-Hüdav.•n li •\ r Han Galata 

DButscbB LE an niE, 6. M. B. H. ambourg 
Deutsms LHDnt!·tinm, Hambollt'D 1.6. Hambourg 

Atlas svanta~Liaie 6., msn 
Service régutier e Ha ourg, Brême, nvers. 

Istanbul, Mer Noire et retour 

Vapeurs atendus à Istanbul 
de Bambonrg, Brime, Anver1 I 
StS MOREA vers le 22 Fé9rier 1 

Départs prochains d'lstanvni 

pour B&mbourg, Brême, 

Anv&r1 -et Bottérdam 

S1S AKKA 

StS LARISSA 

S1S SNYRNA 

vera le 25 Février SiS MOXEA 
charg. le 23 Février 

vers le 3 Mars 

vers le 6 Mars 

causes et des facteurs qui inter- Les exportat· os 
viennent en l'occurrence. JO Départ11 prochains d'Istanbul 

Comme l'a dit excellemment le Prof. , du vilayet d' Adana 
Gessler, pour diminuer le prix de la . . pow lloargas, Varna et 
vie il faut construire des entrepôte,des 

1 

Les 1mportat1ons et les exporta- n _ _. __ t 
halÎes · il faut multiplier le nombre lions du vilayet d'Adana et de ses dé- ,yO,.. ..... za 
des ro~tes qui conduisent vers la villt>; p~ndances !u cours de janvier dernier StS AKKA charg. le 1er Mars 
il faut faciliter les affair&s des traos- viennent d'otre fixées. 
ports. Ce sont là autant d'activités qui 1 Eu un mois, les importations. d'A­
sont du domaine exclusif de la Muni-1 dana se décomposent comme , suit : 
cipalité. Inslrumenls aratoires 8.433 Ltqs 

Connaissements directs et billets de passage p~ur tous les p:Jrts Ju monde 
Pour tous renseignements s'adresser à la Deutsche Levante·Linle, 

Agence Générale pour la Turquie. Galata Bovaahimian han .. 'l'él 44760-4.4.? 



4 - BEYOGLU 

LA PR 55E TURQUE DE CE MRTIH Po~r ,un "Sc~nario sur 
Un dEVDl'r national 1 étrangers, qu'il• '-'_Oient de gaU<·he ou l ldEE dE 1 Enf Enf E 

1 c1e droite, et lé11101g•1er i\ leur Pgard k 11 
''· Allmet. E111it1 Ya/111an tllllll}'J,, titlll.\J d'attachement ou d'adrntrf\llOll. dES Bal ans 

te_ Tan~, l'un.f!ortant d1s~ou.'·s p~ono11- ' Si nous voulons être utiles ù l'hu· 
ce par .'I . .,\ukru Ka_ra a I O(:ras1011 de . . d 
/'a1111;v~rsa1re d~.s .'fatJo11s Ju Peuplt'. n1~n1té, 1~ Y a ans noire proprP pnye, 

Le monde ~cri! notre conlrèro,oo:.. t uulle plaies à panser. Et ce mou1~nt 
auine telle 'route qm lui plait. Xous de transition, le plus imp?rtan~ pour 
n'avons aucune prt\tcntion à diriger l'Europe, travailler à maintenu· ple1· 
les torrents de l'histoire à l'extérieur. nement notre équilibre et travailler 
Mais nous regrellons que deux non- avec amour, unité el harmonie au dé­
velles raligiona politiques opposent ve!oppement de notre régime, c'est le 
l'humanitG en deu:o:. campe hoat!les: plus -grand service que nous puissions 
aveo une violence qui rappelle les' rendre • l'hum.anil6, à la paix el à l'é­
pirP1 époques de la guerre de 30 qmhbre mondiaux. 

an~~ quo nous souhaitons dans notre Conflit dE méthodes Et 

Le texte qu'on va lire est celui du 
très intéressant rapport présenté par 
:\1. N~,et Halil A ta y, correspondant 
de l'Ulus à Istanbul. aux présidents 
des comités nationaux des quatre puis­
sances qui font parlie de la P1·esse de 
l'Enlenle Balkanique, rapport qui Irai· 
te d'une décision très importante prise 
l'an dernier à Athènes : 

Au Président du Comité National de 
la PreRse Interbalkaniquu int~riit et dans 1'intêrêt de _1·univo~s. non dE pOfl'tl"QUE 

c'est qu'un moment plus toi, la paix 
la tolérance réciproque, la s~cnrité et l•I. Yunus .Vadi résume daus le •Cum- Monsieur le Président, 
la ~labililé se rétablissent en Eu- 1111riyet• et 1,, •République•: les .tvi!ne-1 Le Congrès de la Presse Interbal-
ro~~ut en iOUhailant cela. nous ne ments qui ont ame11é la dm11mo11 de kanique qui tint ses assises à Athènes 

H. Fdw. Il icrit <l ~·propos: en 1937, m'a chargé de rédiger un rap-
ressenton• ~as la moindre hé,italion M. Chamberla111 a, 1ugê que le m.o- port sur la composition d'un scénario 
quant à la voie ê. suivre pour noni. me.nt est venu de s entendre avec.1 ~- interbalkanique de,;tintt à propager 
Cette voie nous a été indiquée par talle. Il fallait ôpr~JU".er cette poss1b1- dans les pays amis l'idée de !'Entente 
Atatürk ..... us ,em·es les pins terri- r · f d usq d 
bleo, les e•p"r1'•11cea lei plus brillan- llti avec sang- roi J .ue ans ses Balkanique. 

~ ~ • dernières limites. L'esprit de ~L Eden 
les, uou~ ont démontré que celle rou- s'était rnfusé ù allei· jusqu'à ces limi Vous trouverez ci-dessous le rapport 
te est la bonne, la plus profitable. tPs. Que devait faire M. Chamberlain? demandé dont los copies devront être 
Ainsi que l'a dit :\1. $ükrü Kaya, ce li no pouvait tout de milme pas sacri- romises aux comités nationaux de ln 
régime basé sur l'indépendance com· fiM sa méthode. PPut-illre même .M. Preaqe interbalkauique. 
piète, sur une politique nationale, sur Chamberlain est-il satisfait de voir 
l'intérèl général, sur les. principe11_ ~le que celle-ci a amené la démission de 
populisme, de la révolution, . du taws- )1. Eden ? C'est qu'en effet, les lia­
me de ! 'étatisme a besoin d'appr~n· liens n'étaieut guère satisfaits ôu chef 
dré beaucoup de cho~Js de l 'étraug~r du Foreign Office. Penl·êlre une meil­
sur le terrain technique. Mais il n'a Jeure entente pourrait-elle survenir en 
besoin do suivre l'exemple de ponor.- aon absence, oi toutefois on e&t d~­
ne sur le terrain politique et •o- cidé de s'entendre? C'est ce que nous 
cial. constatons avec l'arrivée nu Foreign 

aucune revendication territoriale ne 
Répare aujourd'hui les membres de 
l'EntentR. Sages de leur e'<périence ils 
savent que seule une politique d'union 
leur assurera la force nécessaire pour 
sauvegard~r l'inttgrité d~ chacun d'en· 
1 re aux. Ensemble ils soul une force. 
Force morale et forco militaire contre 
!"agression du dehors. Séparés ils ver­
raient lem· sécurité menacée. 

Unili Economique.- La similitude de 
production et d'exportation des mem· 
bres de !'Entente Balkanique nécessite 
une étroite coopéralioo économique. 
Un front économique unanimement 
maintenu est indispensable à la stabi­
lité des prix, que la moindre défail­
lance de la part d'un des signataires 
ferait fléchir. 

Unité Culturelle. - Des siècles de 
vie commune orrt marqué d'un même 
sceau tous les Balkans ; on retrouve 
partout les mêmes gestes. los mêmes 
juux de physionomie, les mêmes ex· 
pressions ; une nourriture semblable 
une musique el des danses qui se 
ressemblent puiqu'elles expriment une 
môme fa~on de vivre el une même 
mentalité. 

Les points ci-dessus suffisent à 1ita­
blir l'unité balkanique. Unité que 
malgré leurs divMses !ormes de gon· 
vernement el leur orientalion politi· 
quo por•onnelle, les Etats signatai­
re• de !'Entente doivent maintenir 
pour sauvagarder leur existence. 

Trop d'autos! 
Ces temps derniers, le nombre des 

autos circulant en notre vill~ s'est 
sensiblement accru. La~ intêress6s 
n'estiment pas toutefois que cette 
abondauce soit un signo de prospé­
rité. Ils s'en inquiètent même uo peu. 

En 1931-32, ln l\Iunicipalité, lt la 
faveur d'un amendement au règle­
ad hoc, avait limité le nombre des au­
tos on circula lion. Et cela était, en 
somme, fort bien ainsi ... En vertu d'un 
nouvel amendement, l'année dernière, 
l'entrée en ville do nouvelles voitures 
a été autorisée. Ce fut aussitôt à qui 
el) achèterait. Et. en général, ce ne 
sont pas des professionnels qui met­
tent en circulation les nouveaux taxis. 

Autrefois, il avait 1700 taxis, à Ie­
tanbul; à l'époque cependant, les 
autos privées étaient rares et il n'y 
avait pas du tout d'autobus. Aujour­
d'hui on compte 1300 autos privées et 
autobus circulant sur tontes les lignes. 
Malgré cela, il ne se passe pres4 ne pas 
de jour où des voitures nouvelles, lu­
xueuses, aérodynamiques ne soient 
mises en ci~culation. 

Et les chauffeurs, faute de clients 
ue peuvent guùra payer leur taxe de 
plaque. Où irons-nous ici. .. 

LES CONl'EBENOES 

A la Casa d'Italia 
Une oonfére11ce avec projections sur 

Galata à travers les tiges 
sera faite le jeudi 3 mars, à 18 h. 30, 
dans la salle des fêtes do la «Casa 
d'Italia>, par Io Prof. Ernest Mam­
boury, profeseour au Lycée de Galala­
Saray. 

Au Balkevi de Beyoglu 
fl<lcrivain Omer Riza !~ra le ven· 

urudi 26 cri. à 20 h. 30, un siège du 
parti dn Peuple de la rue Nuraziya 
une conférence intitulée : 

/;~>tlretiens sociaux et historiques 

Mercredi 23 Février 1938 

LA BOURSE 
Istanbul 22 Février 1938 

(Cours lnformatl!s) 
~==,,....======-- -=-

--Obi. Empr. intérieur 5 Ofo 1918 .. -· 93,5() 
Obi. Empr. intérieur 5 '.-0 1933 (Er 

gani) . ... _ ... . .. ... ... -· .. 
Obi. Bons du Trésor 5 O/o 1982 ..•... 
Obi. Bons du Trésor 2 •!o 1932 ex.c. 
Obi. Dette Turque 7 1,1, % tn33 !ère 

tranche ___ ·- _ ..• __ _ 

Obl. Dette Tur'luc 7 'lt o ·,. 1933 2e 
tranche ... •. ..• ... .. 

Obi. Dette Tnr iU<" 7 '·'i o'u f93;J 3e 
trn.nche ___ _ .• ___ ·-

Obi. Chf"1ni11 dfl ff'r cl'Anntolie I 

Obi. Cheniin de (rr d'.\nRtoUe Il 

Ill -- . ... . ....... __ ... ex. c 
Obi. Chr1ni11 de F"'r 8ivat>-Er:turum 

7 ... 193-l ... - ........ -·- ..... . 
Bons r{'présentati[s i\natolie e.c 

Obi. Quais, docks et Entrol>t1ts d'ls'" 
tanbul .i o;0 •••••• --· .•••• ·- .•• 

Oùl. Crt\lit l.'oncier Egyptien 3 ()/o 

l903 -· 
Obl. Crérlit Foncier Egyptien 3 0/0 

95,-
31. _. 
12.-

t9.05 

19.0l 

.io.1t1 

u .­
•t.-
95.-

39.11! 

J l.~ 
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1911 --· -- ..... -- ··- - . .. 95 .-
Act. Banque Centrale .. 97 ,60 

Banque <l'Atlai
1

rc .•.•.. ·-- ..• ___ i0.1' 
Act. Cllemin de Fer d'Anatolie 6U O/o 23 .eC 
Act. Tabacs Turcs en (en liquidation) 1.40 
Act. Sté. d'Assurnuces Gl.d'Istambul 11 AO 
Act Enux d'Istanbul (en tiquiùat.ion) s . ...­
Act. Tramways ~'Istanbul _ ..• .•. 11 .:il 
Act. Bras. Réunies Bomonti-Nectar... s.211 
Act. Cin1cnts Ar.slan-Eski·Hist;ar ... 12.f1.J 
Act. Minoterie "Union"... ... tJ ..... 
Ac~ Téléphones d'Istanbul ;.@I 
Act. Minoterie d'Orient ... ~~ ::: =: J .oz 

Le r~gime d'Atatürk. pacifiste, lo Office de lord Halifax qui a eu dea 
lérant, libre équihbr~. donli de v11s entrevues avec )1. Hitler pa"•e pour 
larges et avancées, repos3nt. snr les ütre partisan d'une entame avec l'Al­
connaissances positives et qm a pour lemagne. En bref, il s'agit tou· 
but le bien général, con titne le re· jours du conflit de;; métho,!es : 
mède le meilleur et lo plus efficace mAlhode dos Etats totalitaires qui 
aux terribles difficulté,; politique~.•O- les prennent da haut; méthode 
ciales et économiques que tous leo de ! 'Angleterre qui Je prend do très 
pays affrontent aujourd'hui. ;'liou8 11e bas. Ainsi, on ne fait que que gagner 

,Je ne crois pas me tromper on in­
sistant sur le fait que !'Entente Bal­
kanique n'esl pas un groupement poli­
tique superficiel, mai~ un ~dific~ aux 
bases prnfonde~ et par conséquent 
solides : une rousécration politique 
d'une structure ethnogrnphique exis­
tante. L'unité géographiquP,histot·ique, 
politique économique et culturelle des 
diverses partio• des Balkans en fail 
un tonl homogène qui impose l'Eu­
tente llalkanique comme une néc~s•i­
té. Cette nécessité d'union, réalis~e par 
l~s dirigeants des 4 pays alliés doit 
être assimilée aussi par la totalité de 
leurs populations respectives. Une œu­
vre de vulgarisation est doue à ac· 
comphr afin do mettre à la portée de 
tout Io monde le véril'lble seuq de 
!'Entente Balkanique. Un scénario 
composé dans ce but sera avant tout 
un inslrnment de propagande popn-
1aire. 

L'Europe vit des jours troublés, les 
antagonismes se henrlenl, les coups 
de feu partent : les intéressés cher­
chent de tous côtés des moyens d'ex­
pansion, des alliances politiques et 
?cono'lliques et tout naturellement 
leur activité se tourne vers leo Bal· 
kans, co foyer de troubles d'autre­
fois dev~nu aujourd'hui un facteur 
de paix dans la polilique moudiale. 
On essaie de s'y faire des alliés, de 
s'y cr~er des marchés, d'y établir des 
zones d'influence en se servant pour y 
pl\nétrer de la moindre fissure dans 
Io Bloc Balkanique. C'est de tout 
ceci qu'un auteur lie scénario doit 
se souvenir en m11t1ant sous les yeux 
des peuples balkaniques l'image con­
crète c1e leur unité. 

LES AB.TB '------------..!....-1 

hl disons pas nous, aveuglés peut-être dn temps pour Je moment. 
par l'amour de notre régime, tous les Peut-être ,qui si l'on pressait trop 
observateurs ~trangere qui l'ont exa- Chamberlain tirerait-il le rideau pour 
miné à l'échelle des mesures scientifi- montrer autre chose : l'acti\•it~ inces­
ques en viennent ù cette conclu- sanie des uoiues anglaises qui travail­
siou. lent nuit el jour pour compl{ter l'ar-

On con~oit quu clans la• pays qui memenl de l'Anglotorre. Ceci bien établi, voici quelques idées 
ne par\'ieunont pas :'\ régler leurs pro Un homme complet .· Hoover point original~!!. que je ne fais que 
blèmes nalionnnir. qui se 1lébattenl préciser et qui pourront servir de r~-
au milieu ries t ndaneos oxtr~mea, les pères aux auteurs éveutuels du scéna-

11 1. . ! t• - ,if, Arù11 l's publi~. dans lt ·Kurun• r1'0. Ce sonl les dt"f[éreuts acnects de nouve es re 1g1o~s po 1 1qne~ JlUII· • ,~ 
une intéressante bioqraphie, de .'f. lloouer. l'unité intrinRèque des Balkan·s et que aent s'introduire à la fa~on de mar-

i/ <onclut tn as fumes' 1'01 1 pourrait classer de manière oni-chandises de contrebandP ol ,1ue les 
e~prits on d6ronte qui ne µarvien- Xotre but en résumant amAi la vie vante: 

Monsieur le Président, 

Tel Ast le rapport dont m'avait char­
gé le Congr/\s de la Presse interbal­
kanique tenu à Athènes l'an dernier. 
Il devra être remis aux trois antres 
comités nationanK rlQ la Pres•e inter­
balkaniqne afin qu'ils puissent l 'exa­
miner et émutlre leur avis. Les répon­
ses qu'ils vous ant·ont envoyPes se· 
ront transmises à une commission 
sp~ciale lors du prochaiu Congr!ls 
pour préparer un concours de scé­
narios. 

Le concert d'une virtuose 
de dix ans 

Le récital annuel de la petite Ci­
liuka Labovie, fille et élève du Prof. 
Rudolf La~ovie, aura lieu ce .diman­
che 27 févrter, dans la salle de la Ca­
sa d'Italia à 16 h. 

~ t':nnda ~-,!Jt 
I .~ 'dJ!.;;.w 'dflœuy~ 

--~,"'.' ~ Ne YOUS !oi,~•z. po.t 

nent pas ù lron\•er una m sure natio- rie l'anc~on f:'rosident de. la Hépubli- Unite Geograpltique.- Par leur relief, 
nale s'y agripp nt comme ù une bon~e que amerwam est le suivant : Ce ne leur climat, leurs productions, les 
de sauvetage. •ont pas les seules !amilles riches. qm Balkans forment un tout bien défini, 

~lais uno :pareille néc~esit ne ee fou& UtSBtHll K uu pa~e let1_ administ~a- ·1stiparô du rl'~to de l'Euroµe par des .... 
po•e untl1Jmm1t pour la 1eunebse tur- teuŒ capables dont il atoui.ours besolU. frontiùre• nalureltes. L'umon rle• pou­
que qn; dispose do têrrains d'appli- li fant trouver la possibtte de .former pies balkanique•, voisins sinon tons 
cation lli11111é. par la rtah.at1on de aussi 1°8 oJJfantb des couches pauvres, limitrophes, dans les limites de ces 
son pur td~al. Co serait un crin.a Je développer lrnr~ ,aplitu~es. Au m'.- frontières naturelle•, n'est, en quelque 
pour !JIJe, u. cmno en\'ere la scie11ce lieu. ùe beaucoup d autres exemple.s, sorte qu'une com1équencE1 de lem· si-
et les principes d'humanité, que de celui de Hoover le démontre une fois tuation géographique. 

La vie 
sport.ive 

•nvohir po1 1°obé,it4 , 
portez. le Short Unla. 
Pat ion maua9e cons--
1on1. il é1i,...ine la couch• 
odip•use. le Short linia. 
foit d'un tricot •lo1tlque 
•péci"'· •• love cororn• 

un caleçon ordinaire. 
rrix depult 1 Ltq1 1 10. 
Exclusivement cMz 

J. ROUSSEL~ 
Pér• 1 12, Pl. du T unnal 
PAlllS1 I~. Bd Houumann 

DP"'onde1: la brochure N• enwovt1e ~roti1 

1e lais~er anlraîaer par les courants de plus. Umlé Historique.- En remontant le 
courb des siècles on constate que lbs 
diverses parties des Balkans, groupées 
d'une façon ou d'une autre font partie 
d'un même Etat. Que ee soit sous ln 
férule d'Alexandre, de Rome ou de 
l'Empire Ottoman. les Balkans out 
suivi la même voie-pleine de gran­
deur tant qu'ils restaient uni•,-dou· 
loureuse et humiliante dès que nais· 
sait la désunion Un auteur de Rcéna­
rio ne sera pas embarrasse de trou ver 
dans l'histoire commuue des matéri­
aux pleins d'enseignement•. Il n'aurait 
qu'à montrer par exemple les résultats 
des rivalités fomentées par les étran­
~ers entre les diverses parties de l'­
Empire Ottoman, riçalit~s rendues 
possibles par la faiblesse des diri­
geants, facilitées d'autre pari par 1.es 
agiseements des minorités, phauar10· 
tes ou autres, toujours en flirt avec 
quelque puissance étrang;Jro, les souf­

LU 1!•1•E 

Encors une victoirB dB 
Tekirdagli 

P dris.22.A. A.-Au Palais des sports, 
l~ champion de Turquie de lutte libre, 
Tekirdngli r11nconlra le turco-roumain 
M<·hmet Arif. Après un combat animé 
au cours duquel ·rekirdagli ne ména­
gea pas son adversaire, le champion 
lul'C sur une prise d'enfourchement, 
immobilisa son adversaire. Le combat 
dnra 9 minutes 15 secondes. 

Nous prions nos correspondants 

ventuels de n'écrire que sur nu 

seul côté de la feuiUe. 

Théâtre dE la Ville 
5sction dfamatique 

Ce soir à 20 h. 30 

PBBr 6ynt 
Drame en 5 actes, 

De Henrik Ibsen 
Traduction turque 
de Srniha Bedri Goknil -- -Section d'opérette ----Ce soir à 21 lz. 

fra n ces d es p e u p 1 es b a 1 ka o i que s m or- "'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!'!!!!!" 
celés et affaiblis el enfin leur retard " 
actuel sur la civilisation europé~nne 
tria te reliquat de leurs luttes intestines• 

Sôzun Kisa.si 

Le casino de la station à Sil'kecl dont la démolition a été décidée Unité Politique.-Aucun malentendu' 
' 

FEUILLETDH tlll BEVD6L..!_ na.:_ 10 }/ 
- - --

- Mais je veux le venger ! Oui. 
"\ Vous avez raison ! Je dois Je venger ! 

Dites-moi ce qu'il faut faire. A pré­
sent, je suis prêle à tout ! 

.. Fusillé 
l'aube a 

Ro•hleiph freinn son exaltation : 
- Vous Io saurez, soyez-en sûre, et 

je vous donnerai tous les moyens d.e 
réaliser votre désir. ~lais avant tout 11 
faut vous reposer .. IVous êtes malades. 

- Non ! Xon ! Je veux leur faire 
payer cher leur assassiuat ! ..• 

- Impossible à présent, ma panvre 
amie. L'état où vous êtes vous rend 
inapte à tout travail utile. Une v~n­
goance n'est bonne que si elle réussit. .. 
Voyez comme voire. corps tres~aille.:· 

=====~""----=====Il Par MAURICE DEKOBBA\\i==='~ 

CHAPITRE V 

LE PARADIS 

DE :\I. KAO TCHE PING 

Comme la drogue vous a mtox1-
qu'où pent la cruauté des militaires ... 
J'aurais plus facilement ébranlé une quée.Ëst-ce quo ce sera Joug à gué­
monlagne que je n'aurais émn les ser- rir ~ 
viceit de la légation. A mes larmes, à . 
mes supplications, Je ministre m'a ré- Sybil regarda arec effroi ses mams 
pondu avec une politesse glaciale : agitées d'un tremblement que toute 

- Madame je regrette vivement, sa volonté na parv~uait pas à maitri-
ii ! Si ! s'écria-t-elle. ~1on pauvre mais la veuve d'un officier traître à ser. 

1 
. 'té 

Rodolf a été victime de je ne sais sa pairie uc peul rentrer en Antri-J .- Cela d~p~ndru de votro dohci à 
quelle horrible machination ! Il n'a- che ! ... Nous avons J'ordro de vous re- faire ce qn 11 faudra. 
vait pas l'âme d'un traltre. Ils mo l'ont fuser votre viaa. .Te vous conseille - Toul 1 j'accepterai tout pour me 
tuu •ans raison ... Ce fut un drame même de no pas essayer de vous y ~uérir.' Ai!l1•z·moi. Ha,hleigh ! ... Av~c 
mystérieux dont le seul souvenir me rendre en fraude. Cela pourrait vous 1 espoir cl~ v~ug~r. Hudolf, _vous Ill a-
torlure ... El ils ont même refusé de coùter cher. vez donuo unb r••so11 do vivre. 
rendre son corps. ,Jo ne sais pas où Los nerfs de ~ybil ébranlé• par la - Ecoutez-1,1oi. ,Jo \•ous condu1• à 
est .l tombe~ Quand j'ai voulu aller drogue cédèronl tout à coup. Elle écla- l'mslalll dans une clinique de Surbiton 
à Vienne, lutter pour lï1onneut· de son ta on sanglots. Rashleigh s'efforça Vous y [1•rez une cure de désintoxica­
nom,essayer d'effacer cette condamna- de la .:aimer. Soudain, elle so redres- lion. Y a-t-il longtemps que vou8 fu· 
lion wfamanto, ils m'ont même refusé sa, le visage 1I1ouillé do larmes sous mez comme cela~ 
cela!Vous ne aavez pas, Hashleigh, jus- 1 ses cheveux chasaés par le vent : - Depuis cinq semaines ... 

0 demande inlirmièrc• expéri-
0 mentées et infirmii!­

res novices pour un bôpitn1. 
S'adresser à Péra, ruo Yemenici No 9. 

Comedie e11 4 tabler1ux 
do von Schonthan 

•orsiou turque de S. Moray 

Il ne la laissa pas achever : avait remise à la clinique de Surbilon 
- Et avant? ,Vous n'aviez jamais entre les mains des médecins. Deux 

fumé ? semaines plus tard, il regardait avec 
· - Jamais ! admiratton la femme raisonnable et 

- Très bien ! Ce ne doit pas ôtre pleine de vie qui, assise en face de 
long, nous verrons ce qu'en dira le 1 •i, discutait avec une lucidité extrê-
docteur. Personnellement, je man- me leur plan de campagne. 
que d'expérience, mais il me semble - Résumons, précisait Sybil de sa 
qu'une quinzaine de jours sufftrout. belle voix calme et posée. Je suie dan-

- C'est que... dit soudain Sybil seuse. 
alarmée. Je ne possède plus rien. J'ai La chose est vraie ... Et presque tur­
commencé à me ruiner à Berne en là- que puisque la nourrice m'a bercée à 
chant d'acheter des comp\icilés pour Izmir quand mon père y était vice­
avoir un passeport me permettant J consul, m'a enseigné cette langue que 
de gagner Vienne. Je n'y ai pas !je parle comme une sujette du Sultan. 
réussi. Je suis rentrée à Londres et Je m'appelle ... Ne le dites pas ! pro­
une amie, une demi-folle comme moi, lesla-t-1>lle en voyant que Rashleigh 
m'a entrainée chez le Chinois. Mes allait venir à son secours en lisant le 
ressources sont très limitées à présent, nom inscrit sur son faux paAseporl. 
Je n'Ri plus qu'une bague... C'est la C'est mon nom, je dois le savoir!. .. Ah! 
sienne... J'y suis : Belkis Mah_moud ... Doréna-

Elle crisµa ses doigts sur le saphir vanl, je serai une arrière petite cousi-
qu'elle gardait à l'annuaire gauche. ne de la Reine de Saba ! 

Rashleigh protesta vivement : - Remarquez en pas.sant l'avantage 
- li n'est pas question de cela ! de cette identité, réphqua Rashleigh 

Nou~ règlerons les frais de votre cure. Il existe vraiment une danseuse nom­
.Je suis sûr que vous deviendrez pour mée Belkis Mahmud ... née à Istanbul. 
nous unP précieuse collaboratrice et ___ Vous no croyez pas, au coutraire, 
qu'en travaillant pour votre pays, vous que cela p~urrez. être dangereux si on 
ferez payer cherleur crime aux bour- s'apercevait à Vienne que nous som­
roaux de vclro mari ... Pour le momênt, mes deux à porter le même nom ? 
chère amie, vous n'aurez qu'un devoir: - Rien . à craindre, chère amie 1 la 
voue laisser soigner docilement. vraie Belk1s Mahmud eRt une dame un 

• •• 
p~u 61ourdie qui a eu le tort de signer 
au cours de sa tournée en Amérique, 
trop de chèques sans provisions. Elle 

C'était une loque que Rashleigh est actuellement coffrée à San-Francis-

CHEQUES 

Ouverture Clôturtl 
Londres 630.60 630.-
New-York O. 70.56.10. o. 70. 76.-
Paris 2U9.- - -Milan 15.11 .90 
Bruxelles 4.~9AO - -Athilnos ·- -
Genève 3.43.- - -
Soli a ---Amsterdam 

1.42.36 
Prague 
Vienne ---Madrid 12.38.- -Berlin l.a?.16 
Varsovie -
Budapest 

.... 

Bucarest 
.... 
.... 

Belgrade 
Yokohama .... 
Stockholm 
Alos cou 
Or --·-------- _ .... 
Mccidiye / 

Bank·DOlO / 

--· --·------------
Bourse de Londree 

Lire . . . . . 95.~ 
Fr. F. 
Dol\ •. 

Clôture de Paris 
Dette Turque Tranrhe t 
Banque Otto111nne . • • 
Rente Française 3 010 

153.06 ..... 
5.14.6 

328."' 
552·' 

69 s.I 

r. 
T nRIF D'ABONNE MErl1' 

Turquie: 1 
Ltqs 

1a.5u 1 1 an 
6 mois 
a mois 4.-

Etranger: 

l an 
6 mois 
3 mois 

7.-1 
~·~~-"-"=----~~--

"r' co pour doux ans et personne ll 1 
dénicher là-bas ... Aussi longtelDP~1 cela sera nécessaire, vous sere 
seule Belkis .\Iahmud. J} 

- Va pour Belkis Mahmud ! ~I 
ù l'abri du nom de cette dame qe· 
débarquerai à Vienne el, là, je ~61 
brouillerai pour rentrer en r~ tJI. 
avec le colonel von Pennwitz. Il. 111 partiendra d'en tirer le mat1 ~ 

Raehle1gh sourit de cette ss' 
ce. La jeune femme comprit ss ef'l 
sée. Son visage devint grave, pr 
dur: , 

- Ne riez pas, Rashleigb · <' 
homme-là, je le hais ... Je le , ·I 
crai ... Vous savez bien que o~~ 
qui a été la cause de la mort ~· 
dolf ! On me l'a dit à Berne· e•' 
lui qui l'a fait passer en Cot18,111 
Guerre ! Lui qui l'a fait collô~i 1 
ea quelques jours, sans même 1 

8/ 
ser le loisir de se défendre ! ~~,al' 
crime lui coûtera cher. l\181

8
;s' 

que vous m'avez aidée à me r i~ 
que vous m'a\•ez montré le oh0fll~i 
je dois suivre, je ne Je qui11er~,1t 
que ma vengeance ne soit ass0 I' 

• . 5/}I 
(a ~ 

Sahibi: O. PHJMI O: 
Umumi Ne~riyat Müdll~eil 

Dr. Abd!ll Vehab BER tl ,~ 
Bereket Zade No 34-35 M tl 11' 

Telefon 40231! 


